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Acte concernantla faiilite 1864
LES Créanciers du soussigné sont notifiés de

Be réunir à Montréal! au Bureau de J. A. FOISY,
Fer, Avoeat, petite rue St. Jacques, No. G, le
25eme jour de janvier courant à trois heures de
l'aprés midi, de recevoir un état de tos af-
faires et de nommer un syndic auquel Il pourrs
faire une cession en vertu de l'acte audit,

4 janr.—98, ds A. DEQUOY.
Acteconcernant 1aFaillite, 1864

Dausl'Affaire de Piorre Poulin, failli,

Les Créanciers du failli sont par le présent
notifiés qu’il a fait une cession de ses biens et ef-
fets en vertu de l'acte ci-dessus, à mot le syndic
soussigné, et ils sont rquis de me fouruir sous
deux mois de cette date, des états de leu:s récla-
mation spécifiant les garantirs qu'ls possédent
#ilsen ont et ledt valeur, et s'ils n’en ont pas,
mentionnantle fait, le tout attesté sous serment,
avec les pièces justificatives à l'appui de ces ré-
clamations.

Ste. Cécile de Valleyfield, comté de Beaubar-

s AM
18 décemb. 1864.—98, dx Syndic.

ActeconcernantIafaiit-,1864
Les Créanciers du soussigné x: ties de

s'asseimbler au Bureau de MM. PEKhis =. K-
PHENS, Avocats, en la cité de Montresi, J U-
Di, le 26ème jour de JANVIER 1865, à TxUIS
heures de l'après-midi, aux fins de recevoir un
état de pes aifaires et pour nommer un Syndic
à qui il pourra faire une cession d'après l’acte
ci-dessus,

TIMOTHY CUNNINGHAM.
Acton Vale, C_K,, 4 janvier 1865.—99 de p

ActeconcernantlaFaliliie, 1864
Dansl'affaire de

PETER FAMOR ROMAIN, Fallii

Les Créanciers du failli sont notifiés qu’il
« fait une cession de ses bien ot effets, d’a-
près l’acte ci-dessus, à moi, spndio soussigué,
ot ila sont requis de me fouruir d'ici à deux mois,
leurs reclamations, spécifant les garanties qu'ils
possédant, s'ils en ont, et leur valeur, et s'ils
t'en ont pas, mentionnantle fait, le tout attesté
sous serment, avec plèces justificatives à l’appui
deleurs reclamr tions.

JOHN PLIMSOLL,
Syndic.

 

 

 

Montréal, 8 janvier 1808—101 “ds

Acte concernantla faillite, 1364.

Dans l'affaire de
L'AVID A, P, WATT, Falill.

Les Créanciers du failll eont notifiés qu'il a
fuit une cession de sse biena et effets, d'aprés
l'acte ci-dessus, à moi, le Syndic soussigué, 61
qu’ils sont requis de me fournir, sous deux mois
de catte date, avec leurs reclamaticne, spécifiant
les garanties qu'ils powédent, s'ils en ont ;-—et
leur valeur, s'ils n'en ont pas, mentionnant le
fait, le tout attesté sons serment, avecles pièces
justifcatives À l'appui de leurs reclamations.

D. P, JANES,
Syadie.

Montréal, 31 décembre 1864—101 ds

Acte concernantla faillite, 1364
Dane l'affaire de

PATRIOK RYAN, Fal.

Les Créanciere du failli sont par le présent
notifiés de se réudir à mou Bureau, No. 6, Bourse
des Marchands, Rue St. Suciament, on la cité de
Montréal, LUNDI,le VINGT-TRUISIENE jour
de JANVIER prochain, à DEUX heurea de
l'après-midi, potr l'ezamen publique du failli et
pour la gestion des affaires de sa succession en
Général.

T. 8. BROWN,
Syndic Officiel.

Montréal, 6 janvier 1865-—101 ds.

 

 

Acte concernant laFalliite, 1864
Dans l'affaire de

DAVID GUTHRIB, Fallli.

Les créanciers du failli sont par le présent
notiliés qu’il à fait une cession de ses biens
ei effets en vertu de l'acte ci-dessus, à moi, le
Byndic soursigué, et ils sont requis de me four.
vir, sous deux mois de celte date, des états de
leurs réclamations, spécifiantles garanties qu’ils
pousèdent, s'ils en ont, et leur valeur ; et alls
D'ea ont pas, mentionsant le fait, le tout attesté
sous serment, avec les pièces justificatives à
l'appui de os réclamations.

JOHN PLIMBOLL
Syndic.

Montréal, 10 janvier 1865—102 ds

Acte concernantlafaillite,
Dansl'affaire de

W. W. TURNBULL et DAVID BRODIE,
Falllis.

Les Oréanciers des dits faillis sont notifiée de
s'assembler à mon Buresu, No. 6,4 In Bourse,
Rue 81, Bacrement. Montréal, LUNDI, le TREN-
TIBME jour de JANVIER, à DKUX henres de
l'après-midi, afin de prendre en cousidéiation la
proposition ou les propositions de vente taut
a fonds dans le commerce den dita faillis,

T8. B-OWN,
Byun utticlel.

Mo. teésl, 13 janvier 1865—10¢ +f:

Sous l’Acte des Falllites de 1864,
JOUN MITOHELL & ul, Demandeurs; vs.

JOUN GIBSON, Défendeur.

  
 

1864
 

 

Un Bref de Saisie n é.6 émané en cette cause,
dont toutes personnes interressées dans les bicns
du Défendeur, ainsi que toutes personnes ayant
en leur possession, garde où contrôle, aucune
partie de l'actif du Séfondeur, vu qui sont en
aucune manière endettées envers lui, sont requi-
sé de prendre connaisgance,

T. BOUTHILLIER,
hérif.

Montréal, troisième jour deavi Looe | 106 daw

Acte concernant Ia falllite, 1864
Les créanciers du soussigué, OWEN U'REIL-

L'Y, commerçant data le vilinge de le paroisse
de bte. Cécile, comté de Beauharnois, sont noti-
fie ‘assembler en sa demeure, au village de

. Cécile, MARDI, le TRENTE-EKT-UN de
JANVIERcourant, à ONZE heures de l'avant-
midi, aux (ins de recevoir un état de ses Gfaires
© pour nommer un Byndio à qui 11 pourra faire
‘ne cession en vertu de l'auto svgdit,

OWEN O'REILLY.
Bie. Cécile, lo 10 de janvier 1888107 ds b

AVIS.
L'ABSEMBLBK ANNUKLILE der Actionnai

  

res de la Compagnie Caundivuue de Unouteho ©pour l’Blection des Directeurs et In transsetion
des affaires en général, aura lien au B'renu de
la Compsgnie, à Vonireal MERCREDI,
JANVIER1806, à UIX boues de d'avant mots

FRS. BCHULES,

Montréal, 7 janvier 1666,—101

 
' | 6 janvier

 

 

Acte concernantla falilite, 1964
Daas V'affajre de

JOSEPH GURD et JAMES TARLTON, fabri-
canta de ravou et chandelles, vous les
noms et raison de * Gurd & Tarlton,” en
la cité do Montréal, Parris.

Les Créanciers des faillis sont notifiés qu'un
bordereau de dividendes n 6t4 préparé etrestera
ouvert à l'inapection et au: orositions, à mon
bureau, No. 32, Rue St. Franç ‘ie-Xavier, Mout-
réal, tous Les jours, entre &âx ot quatre heures,
jueg'au troisième jour du mois prochain, après
eque: les dividendes qui y sont répartis seront
payés

JOHN WHITE,
Syndic Officiel.

Montréal, 18 janvier 1865-—106 qu

Acte concernantla faïltide, 1864
Dans l'.ffaire de

T. & D. BROWN,

 

Fail.

Les Oréanciers des faille sont avertis que
l'assemblée requise per le statut pour l'examen
public de leurs réclamations et pour le régle-
ment dey affuires de la succession en général,
aura lieu à mon Bureau, No. 10, rue des cours
Grises, JRUDI, le DRUXIEHE jour de FEVRIER
prochain, à QUATRE heures de l'après-midi.

: PHILIP 8. ROSS,
Byodic.

Montréal, 12 janvier 1305—L06 1
  amr

 

xa
»Sousl’Acte des Faillltes de 1864.

Province du Canada,

)

Dans LA Cour Berstiau-
District de Montréui, ~Samedi,le quatorzié-

No. 140 6 jour de jenvier mil
huit cent soixante-et-cing —Présent: L'Honora-
ble Juge Bxirs,—JAMES G. SMITH à al,
Demandeurs ; va. WILLIAM MeBAIN et FRAN-
CIS STEPHEN, tous deux de la cité istrict
de Montréal, commerçants ot associés sous les
som et raison de “ W. McBain & Co,” Défen-
deurs,

   

  

 

IL EST ORDONNE, sur requéte des Demnn-
deurs, qu'une Assemblée des créanciers des
dits William McBain et Francis Stephen soit
tenue dans la Salle des Fuillites, pour les aful-
res en faillites, au Palals de Justice, en la cité
de Montréal, JKUDI le NEUVIRME jour de
FEVRIER prochain, à ONZE baures de l'avant-
Midi, pour lu et alors donner leur avis relative-
ment d ls nomiustion d'un Eyodic d'Office aux
affaires en faillite des dits Défendeura,

(Par ordre,
MONK, COFFIN & PAPINEAU,

18 janvier—109 de P.CS8

Acte concernantla Faillite, 1864

Dansl'affuire de
JOSEPH M. ROBS, commerçant sous la ruison

sociale de JOSRPE M. ROSS & Co.

Failit.

Les Créanciere du failli sont par le préseut
Botifiés qu’il à fait une cession de ses biens
et effets en vertu de l'acte el-dessus, à moi, le
Byndis soussigné, et lls sont requis de me four.
air, sous deux mois de cette date, des étais de
loue réclarsations, spécifiant les garanties
possèdent, e’ils en ont, et lear valeur, o
n'en ont pas, mentionnantle fuit, le tout attesté
sous serment avec les plècea justiticatives à
l'appui de ces réclamations

JAMES COURT,
Ey. dic.

Montreal, 18 janvier 1865—109 da

HOTEL ST. SULPIGE,
L'Ancien Hutel, ci-devant si bien tenu duns

sette Peroisse jar feu Amable Robillard, écuier,
est maintenant occupé par M. CHS. MORIN.
Les Voyageu:sa trouveront le même comfurt
que les ancious Patrons de M, Robiliard ont tou-
Jours tronvé chiz ce dornler,

 

 

 

  

 

 

CHS. MORIN.
St, Sulpice, 31 déc ds 97

—_—TT

Paovines bu Cawapa,
District de Montréal.

Cour Superieure du Bas-Canada
No. 271.

Ex- Parte dans IInstance
Lo MAIRE, les ECHKVINSB et les CITUYKNS

de la Cité de Montréal,

Requérants en Expropriation ;
xr

Les RUES ST. PIERRE, des ALLEMANDS et
MIGNONNE.
 

En conformité à l’ordre fuit dans la présente
instance, lo vingt-siziome Jour de novembre mil
huit ceut nojarntoquaes sur la emotion de
LOUIS MUISR MIGNAULT, partie intéressée
comme représ nfint les héritiers SCHMIDT
AVIS PUBLIC at par le présent donné que les
dits le Maire, les Kcherins ot les Citoyens de lu
Cité de Montréal ont, le troisième jour de No-
vembre mil huit cent soizante-ol-quatre, déposé
au Qreffy de cette Cour 1a ponime de deux cent
Quatuzé dollurs et quatic-vingt-douze centina
dn cours a ‘tuel de la Protince du Uauadn,prix
et compensation de l'immeuble acquis par les dita
le Maire, les Echevins et les Citoyens de Ia Cité
de Montréal de la Succession SCHMIDTpar vole
d'expropriation forcée et suivant le Statut 27e et
28e Victoria, Chapitre CO, et dontle description
est comme suit savoir: * Une pièce de terre bor-
“née en front el au bout Sud-Est par la rue des
“ Allemands, au bout Nord-Uucel par la rue Dor-
“ cheater, et cn arriere per Victor P. H. Bone
* peau, contenant TU, 7-10 pieds de frontet 7, 6-10
“ piede de profondeur, faisant une superficie de
“ 531, 32-100 pieds mesure anglaise.”
Et il eat ordonué que par un avis en laugues

Anglaise ot frauçaise à étre inséré deux fois par
semalce pen'ant trois semaines consécutives,
dans deux papiers-nourelles de cette cité de
Montréal, l'un en anglais et l'autre en français,
toutes personne aot droit de furmer opposi-
tion sur tels deulers soient appelées et nolifiées
d'avoir à je faire par écrit uu Greffe de la dite
cour, dans le dit district, dans les six jours qui
suivront la dernière insertion du présent avis,

Bt au cas où sous tel délaiil ne serait produit
aucune opposition sur cea argento, et que le cer.
tiGest du régistrateur qui doit être produit ne
mentionnerait aucune hypothèque, le paiement
pur et simple en sera fait aux héritiers Schmidt
où leurs Représentants, déduction préslabiement
faite des (rais de publiostion et du dit certificat
du régistratear.

Etau cas où aneles délais fixés, il serait pro-
duit au Greffe de la dite cour aucune opposition
afin de conserver eur tel argent, alors ot après la
production et enfilure au Greffude cetts cour du
dit certificat du régistrateur, i: sera procédé par
Je Prothonotaire de Ia dite cour à la distribu'ion
do tels deniere sulvart ls pratique de cetle cour
suivie pour la distribution de deniers provenant

décrots.
MONK, COFFIN & PAPINEAU,

Bureau du Protonotaire, P.C.8
Muntiéa!. 20dérembre 864 C101 tan

Ed. P. FRECHE YE,
AYLIALLEL,

28, Petite Rue St. Jacques, 28.

   

 

EDITION QUOTIDIENNE.
   
 

POELLS 1POELES|
DEPOT CANADIEN DE POBLES

No. 73,

GRANDE BUE_SAINT-JACQUES.

| Poeles de Cuisine
Stewardward,
Morning & Evening Star
Charter Oak

Empire State
Nuxgett

ueen City
Sunbeam, &e.

POELES A CHARBON:
Northern Light, 5 grandeurs

Albanian
Mammoth

Cupid
Cylnder

Nubian
&e, Sc

J. 6. BEARD & Cie,
75, GRANDE RUE 8r. JACQUES.

31 oct—45

CHARBON! CHHREON! CHARBON
Lehigh

Lackawana
Pittston

Seranton;
Welsh Anthracite

Newcastle Grate
Sydney

Scoth
Charbon pour Engin

“ pour Forgeron
Coke Anglais

&c, &e, &e.
J: GG. BEARD & Cie,

Coin des Rues WELLINGTON & McGILL

P. 8.—0n porters une prompte attention aux
ordres laissés à ‘Entrepôt de Podles, 75, Gran-
de Rue 8t. Jacques.

81 oct—45 mk

POMPE A VENDRE,
A vendre, à bon marché, une petite POMPE

A FEU, faite par Lurace, de Montréal, Elle

 

 

pourrait être très-utile à ue Municipalités
S'adresser à ce Burean.
ler dée ue

 

La Compagnie dAssurance
ET DE

PLACEMENT DES CITOYENS

MOXTREAL.

 

  Cupital autorisé «$2,000,000
Cupital souscrit. 400,000

  

DIRECTEURS -
MM. EDWIN A1WATHR, Président,

THOMAS WAT ON,
Hou. L. H. HOLTON,
ADOLPHE POY,
JUHN PRATT,
JOIN G McKENZIE,
ANDREW ALLAN.

Sulticutewr,—Hon. Jous JC, \mmucr,CR
Bunquiers,—La Banque pes Mazona

Agent,—Wu. B. Lanes,

BUREAU:
MM. LAMBR & TUGGEY,

Union Boitninas, 3
Rue St. François Xavier.

LA COMPAGNIE D'ASSURANCE KT D
PLACEMENT DES CITOYENSest msintensnt
organisée et prôte à prendre le risque des pro
priérés suc- plibles d'être assurées en cette vill
à portée de l'Aquedue, au taux d'assurance le
plus bas.

Les Propriétaires de cette Compagnie croient
ue les Citoyens de Montréal ont droit au béni

fee des dépeu:es considérables qu'ils fout pour
l'eau, en payant le plus bas prix possible
les assurances, sans être obligés de contribuer
un paiement ‘les pertes en d'autres lieux où Jes
risques sont beaucoup plus granis; et avec le
responsabilité bien conue des principaux action-
naires, et le montant ducapital payé, la Cumpa-
guie compte avec cooflance sur 1apput du public.
4 jane.—98

 

   
AVIS AUX VOYAGEURS

AVIS.
Bat parle présent donné que par un ORDRE
bliédane 4 Gazette du Canady du 3 septem

{SRBUNNES, é Montréal, autorisées à délivr

PANSSE-PORTS
et certifionts de nationalité aux sojeis A plais
qui ont l'intention de voyager aux Etats-Unis ou
autres pays étrangers.

CARTER & DESSAULES,
Greffiers de

Montréal, 8 janvier 1846 — 99 um

AVIN.
VU L'AUSANCE de Ne. DEVANYqui est en

Haut-Uenada. occupé à la vente d'un fond de
tanqueronte, if vy aurea pas de ventes d aon étne
blissement jusquà AVIS CONTRAIRE.

 

 49—t0k5 M janvier,—1oë .

 

deruier, les soussignés sont les SRULK:

  MONTREAL, B.-C.

LIGFTATIONVOLONTAIRE|
SERONT VENBUS aux plus offrants et der-

niers enchérisseurs les THUIS INMRUBLES
tuivante, dépendant de la communauté de biens
d'entre FRANÇOIS BRUNET et défunte EMILIE
DENIS, savoir: -

io. On LUT PE TERRE situé en In paroisse de
la Puinte-Claire, contenant cinquante ar-
pents en supezficie, borné devant par le
chemin, derrière par les terres de lu côte
Ste. Marie, d'un côté per Joachim D'Aoust
et d'autre oôté par Jacques Duchéneau,
avee une mulson et une grange dessus
construites.

20. Un autre LOT DE TERRE, situé en la mô-
me parousse, contenant soixante arpenta
en superficie bornétie: ‘par le-chemin,
d'un côté par les téFitdpde la Côte St
Ohtiries, et d'autre côté par Louis Daye-
nals, avec une grange.

Jo. Un autre LOT DE TERRE,situé en la pa-
roisse de l'Isle Perrot, contensnt vingt
«rpenie ea superficie, borné devant par f
riviere Ottawa, derrière par J. Baptiste
Meloche, d'un côté par Félix Brunet et
d'autre côté par Amable Vallée, terrain
en bois debout

Les deux prerniers lots seront vendus à la por-
te de l'église de la paroisse de la Polote-
Olnire, LUNDI le TRENTE JANVIER
courant, À MIDI,et le troisième à la porte de
l'égise de la paroisse de l'Isle Perrot, MARDI
le TRENTE-ET-UN courant, à MIDI

Pourles conditions, s'adresser au Notaire sous-
sigué, à Ste. Geneviève,

H. BRUNET
N.P,

Ste. Geneviève, 12 janvier 1805

 

CHEF DEPOLICE
 

Des DEMANDES, adressées an sovssigné,
seront reçues à l'Hôtel-de-Ville, jurqu'à BA-
MEDI, le VINGT-ET-UN JANVIER courant, à
MIDI, pour la charge de

CHEF DE POLICE
vacante par ln démission de Guil. Lamothe,
Ecuier.
On exigers la connaissance pratique des lan-

ques angiaise et française.
(Par ordre)

CHB. GLACKNEYER,
Greffier de In Cité.

Bureau du Greffier de la Cité,
Vôtel-de-Viile, 1011

Montréal, 7 Janvier 1865,
 
 

 

A VENERE
A DES CONDITIONS LIBERALES

CINQ LOT< A BATIR
De première Classe.

— AUS! —

UN SUPERBE COTTAGE
De première classe avec serres, ete

Pour conditions, s'adresser à

JR GUILBAULT
18 nov.—83 |

BUREAU DE POSTE.
Montréal, 13 Déc, 1864,

drrivee et Départ dea Maller d
buss THIN b

Québec et Trois-Rivières par
RrisWord à 7.00am 7.00 pw

Route de Ia Rive No 1.30 pm
Horel, Mc... 00n2000s 9008 0.00 pm
Canada © Train jour (1).10.45pm 7.00 am
Cantdx O Train suit (2).. 9.454 7.00 po
LapaireGA 9.30 am pm
8t. Jean, 0 et Olaren- 00 am
evil... ons vers ners 9.308m § 1°00

New-York, Boston, Buffalo} 9.30am ,
Troy, kc..….... oo. -$11.00pm °°

St. Hyacinthe, Melbo T.00 at T.15 4.
a 1.45pæ 1.15pm
Q LL T.00am 1.15 pw

pole
sense. 6.30/m 8,30 am

4. 15am 8 30 amLachine00e 6.15 - 200%

8t, Bémi, Hemmingford ei

  

 

Châteauguay
etHuntiagdon..

  

Plattabu --(0.45ams 1.00 pm
Chambly,,, {1.00 an /7.00 am

{ 1.00 pm

Longueuilet Gontrecaur | 10.30am ¢ ert pm

81 Laurent, St. Eustache
Rte, Scholastique, &c....6.30 am =7,004m

Ste. Rose, Ste. Thérèseet St
MDB. 10 0avuc000c0s. 3,00 pm T.000

Rid, Carillon, Grenvi)-
le et tous ‘er Bureaur
sai la route d'Ottawa.... 9.45am G.30 am

“srrebonne, New.Glasgow, 5.00pn 7.00am
3t. Jean, N. B, Halifax et

PTie du P Bdouard, vil
Portland, cous ies Mercre-
Â6...censscsa00u0u000e 7.00am 1.10pm

quinse à

  

 

     

  

ua
Torouto, tous i ardis. 00.00

{1)8aca du Conducteur
ouverte jusqu'à 7

7.00 pm

   [3) do Ja

gistréesdoiventôtre 1éposées
ntla fermeture des Malles.

Toutenles Mallrs ci-dessus partent tous les
ours excepté le dimanche

Venant d'etre reçu parExpress
Dindons Hauragen,Poules des Prairies,

es,
Etes mai , quelques BEAUX CASTORS.

— Avanr: —
+ CeNorth American,” via Portiand :

1501 viane dit Malsge (en grappes), Oesnges
© corde Bt Hicker, Gris ) Al «

Piguet fraiches de Purlie,

DUFRESNE & McGARITY,

Dépôt pour Fro Rafiné,

 

14 jauvier—106
ss NFAT 7

A LOUER.
La BATISSD 139, Hue St. Paul, occu-
pée Jodant los 18 dernières années
par Wy Dastixg, Rer., comme Maga.
sip de Ferrouneries en gros.

Cette bâtisse cet irds-dtenidue, 170 pieds de
front, et est propre soit pour le commerce de fur
tonnerie, soli pour celui de farencerie.
Occupation, le 1er Mal prochain.

F'adresser à
HOBRKT PALÉ. 14 guéisier-—106 on

 

- awe ee

v La CPI nE

Tne VE BhCo IN2 ' So ata LC ot

JEUDI MA

157, Rue Notre-Dame, |A

  
—

GYMNASE.
Les persounes qui désirent S'ASSOCIER au

CLUB GYMNASTIQUE DE MONTRÉAL
soul averuey que pour devenir mémbres, elles
doivent être proposées ot secondées par des
membres du Club et que leur admission sun
soumise au scrutin.

Le scrutin a lieu tous les Lundis pendant Is
ssison des legons Le consité ti nt à faire rewar-
Quer aux aspirants le grand avan wil yu
d'être proposé le plus tôt possible, afin pou-
voir profiter des clesses régulièc:a donuées par
le Professeur WILLIAM 0. DOLE, qui n'est
engagé que pour quelques mois. Les appart
ments sont chauffes en tous temps, bien dolai-
rds au gax et à rurnis de tous les medlisurs appa:
tells propresu développer lu force et l'agillté
Le Gymnase s'ust aussi attaché des professeurs
d'escrime prète à donner dea leçons aux taux
les plus réduits. Les visiteurs aont admis tous
les sors, pourvu qu'ils soi-nt introduits par un
membre, et le Jeudi et le Samediils trouveront
dans la galerlo des siôges à leur diupouition.
Les leguns régulières se donnent les MARDI,
JEUDI ec *AMEDI, de 8 à 10 heures du suir.

Pour plus smples informations, s'adresser à
nucun des ofh-iers pour 1864-25,
Piénident—MoPHRRS 'N LxMOYNE ;
lor Vise-Présidem—JOHN L. MURRIS;
ime 4 «“ —A A. McCULLOCH ;
Trasorier—~THOMNAS TRINBLE ;
Becretaire—FRED. B. BARNJUM.
Comité—MM. John Cassels, G. M.Boule, J. J.

Redpath, F. W. Parker, John McDonald.
Professeur—M Wu. O. DOLE
Montréal, ler décem're 1864—71

 

  

  

LIVRES NOUVEAUX

Cours do Conférence sur la Religion, par
l'Abbé A. F Rua, le édition augmentée
de 20 nourelles Conférences, 8 gros vol
in-12 broché.

Lettres sur 1a vie
Loyseau,in-12 br.

Oours de Pédagogie,
nné..... ......

Le Lungage dei Fleurs ii 23bro.. 0.30
Traité élémentaire de Phyaique et de Mé-

trorologie, pur A. Giarot, In-12 relié... 2.35
bictonnaire classique universel Fra:

storique, biographique, my1hotogiqu
géographique € étymolo, que, pn
Bénurd, gros voi. in-18 zelié. ,....... 0.80

En vente chez
CHARLES PAYRTTE,

142, Rue St, Paul.
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Chemin de Fer le Grand Tronc,
District de Montreal et de la

ligne Provinciale,

CHANGEMENT'S DE CON VOIS.

Le et après AUJOURD'HUI(Vendredi) le à
courant, les Convois laisseront la STATION
BONAVENTURE pour LACIIINB à 8.00 AM.

9.30 AM,
3.00 PM,
4.30 F.M,

b Le Convois de 3.00 P. M. ira jusqu'à Plattæ
urg.
Ko reveunnt Iuissers In Ligne

Provincinled . 7.80 AM.
Et Lachine d......... sasococn000 B.30 AM,

(0.0. AM,
3.30 P.M,
3.060 PH.

C J BRYDGES,
Directeur-Gurant,

Montréal, 3 décembre 1864—178

C DORWIN & CIE,
BANQUIERS ET COURTIERS.

28, RUE Sr. PRANÇO!=-XAVIER,
ACHETKNT et VENDENT de PECHANGE nur
NEW-YORK et LONDRES. Grandes facilités
pour acheter et vendre de l'Or, Fouds, Bong, etc,
& New-York sur commission.

3 déo—18 dmk

Br. A. PERRA ULT,

Xo. 2, Rue Perrault,
OBEN DU CHAMP-DE-MARS.,

    
Ry Ye tie qu'il vient

de recevoir , Qu Dr f,amireue, son irai-
tement eur les ro -ladios Syphilitiguuen et en fra
part à tous cerx qui dealreront Jv convulter gra.
tis. On trouvera chez le De. Perrault te Birop de
€ - inter, Ssponaire, Retanbia et Pruto iodure de
Fer 10, etc, vmployer avec la plus grand suc
cos duns lee muladi 3 Sécoudaires Sypbilitiques.
Bande unti-Rhumstlsmale de A. Perrault, tou-
jours en vente chez Lampliigh et Campbell, et
Devins et Bolton, Pharmaciens, rue Notre Dame.

Montréal, 9 janviar—101

- PHOTOGRAPHE.
1 douzaine de Cuetes de Visite

. POUR $150,
Pour un mois à partir du 22 Décembre.

DION & FRERE,
21 déc—81 No. 5, Roe 3 Bonaventure

A

CHARBON ET A BOIS.
Nous sommes tmainteuaut prêts à manufactu-

ter sur ordres el nous avons en mains un rend
asortiment complet de PUELES, comprenant
les suivants :

Northern Light, toute grandeur
Albanian do
Mswmmooth do
Bt plusieurs autres PORLES À CHARBON
pour passage et salon.
Les Poëles de Cuisine de toute grandeur sont

aussi pour charbon et bois ; ils sont les plus en
renom en Canada
Podles d'un nouveau gente pour Is Cuisine,
Posles doubles pour les pauvres,
Poéles Sourds, Tuyaux, &c ,
Batteries de l'uisine, de tous les prix.
Les soussignés fabriqueut tous lents article à

Montréal et ont la facilité de les faire mieux
QU'éà Sucrne BULre place en certe Province.

Les ordres en gros sont promptement 6xécu
tés ot on nocorde un escomple libéral aux prati-
ues.

Îls fabriqent des GRILLES pourles personnes
qui désirent brûler du charvon dans des poéles
ordinairement chauffés avec du hole,

Les ordres devront étre 1aissée à leur Fonde-
tie, Numéros 91 & 99, tue Wiliam, Montrial,
Foundry City Work

Wu RODDEN & Cus.

Cea

 
 

 22 sepi—I3 2

i CD OTHERS LT,

| MEDLCIN BT OCHIRURGIVE
49, RUE VISITATION,

Lornsutintion à
20 oc 1043

TIN 19JANVIER 1565.

 

 

 

  
    

NORTH BRITISH & MERCANTILE
FIRE & LIFE INSURANCE Ceo.

ÉTABLIE EN 1609.

Cupitai - - - --- $13,000,000
Accum.des Fonds- 19,000,000
Revenu Annuel = - 3,000,000

Etablissement de lo Bramche Canadienne
OFFICIERS.

DLREUTECRS-GÉRANTS:

D. Lorn Muct'ougull, “cr, Tha. Davidson, Kcr.DILECTRUMS ORDINAIR Be
ion. L. H-uaud, M C.L Mos John To-e, M PP
Hon. T. Ryan, MO LL 5 Pau or AM rolimud
U J Beydges, Kor, Directbu à 144 Grand

‘Tronc, doit me «0 1 Action: wi ve.

SECRETAIK Cas tJ. JUHNTSON

    

INSERT —We RWixG.

Cette Compg “offret utes les guranties
pour ASSURANCE CONTRE LE FEU ; elleu
20 Modes d'Ans :rance sur In Vie.
Le Bureau des Directeurs à Montrral à plein

pouvoir de » gler les perios.
Ou pourra ve procurer des Formes de proposi-

tions et toutes auties informations «  s'adresssn'
su Bureau-Général, Numéros 3, 4, et à, « LA
BOURSE.

MacDougall & Davidson,
Ageuts-Uouéraux p 1 0 Un adn,

P. R. Fauteux,
SOUS-AGENT, »

   

2

CUXPAGNIR

D'ASSURANCE “ LA ROYALE,’
Oontre le Feu et eur lu Vie.

CAPITAL, DEUX MILLIONS STERLING.

DEPARTEXENT DU PEU.
 

Protablement la plus grande Compagnie d'As-
surance dans le monde entier,
 

Revenu arnuel £500,000,

Fonds en malus pour rencontrer les pertes, pius
de £500,000,

AVANTAGES POUR LES ABSURES CONTRE
LEFRU:

La Compagnie est en mcyen d'attirer l'attention
du publie sur les avantages offerts par cette
branche.

1 Bureté incontestable.
2. Revenu d'une importance sans exemple.
8 Propriété de toute deucription assurée à des

taux modérés.
4. Promptitude et libérulité dans le réglement,

DEPARTEMENT DE LA VIE

FORTS BONUS SUR LA VIE
Déclarés en 1855 ot 1860.

Taux par cout par année sur la somme assurse

Ftant le plus ort Bonus qui sit été continuelle
ment déclaré par aucun autre Bureau.

 

BONS AUX ASSURES SUR LA VIE :
Les Directeurs attirent l’attentiea eur quel-

Ques-uns des avantages offarts par “ La Royale”
L, La garantie d'un ample capita! . t exerptica

de l'assuré quaut à Is responsabilité de Is
société.

1. Premiums modéres.
3. Peu de charge d'sdministration.
4. Prompt réglement des réclamations.
5. Jours de grâce accordé avec l'interprétation

la plus libérale.
4. Forte participation dans les profits par 1'As-

turé, ® allant sux DEUX TIERS de
leur montaut net, tous ies cing ans, aux po-
lices qui auront alors deuz ans d'sxiatance,

H. L. ROUTH, Agent.
J. LEANDKE BRAULT,

Assstant-Gérant pour le Département-Français.
sept

   ala
OCULISTE ET AURISTE.

Dr. L. O. THAYER,
Gradué de "Université McGill, Li

cencié au Cullége des Médecine
et Chirurgiens, &c.,

KST maintenunia Muntréalet tiontson Bure:
au Nu. 133, rue Notre-Dame au-dessus de MM
soucher & Manseau, Marchands de Munique, où
+. peurrn être consulté eur toutes les maludies
les Yeux et des Ur-illes Les Yeux louche
eont guéris lostentanément.

M. Jou pb Limer, Boucbrr, Marché Pte. Anne,
aveugle par l’'Amaurose, Quéii com làtement
Caporal Daniel Castrilo, du 47¢me Hégiment,

depuis oept aus, guéri par une seule
jun. W. Kilgeliin, étudiant du Collé
vient, louche d'un œl; guéri d’une se

opération.
Le Dr. Thayer traite aussile Catare et autres

mal-dies semblables—Heures de Bureau, de 9
teurea À. M. à 6 bre. P. M.—Résidence, No. 1
rue Seigneur, fanbourg 8 Antoine.

13 sept—dak ©

  

  

Nociete d’Avocats.

Les sons-ignés se sont ABHOCIÉS pour
former une SUGIÉTÉ D'A VUCATS evus le nom
dr LANCTOT & BO: RUOMN,

NAGOOIRE LANCTOT,
N H, BUUKGOUIN,

Sétisse Bérafino, 29,Rue 81 Vincent
ll nov —34tm

MATT. |ANNARD,
Nouvelle Manufacture Canadienne

KRCUEILS,
DOIN UR: MURS URAIO KT ST. LAUKBNT

MONTREAL,
OEROUKILS BN METAL, ACAJUD, NOTER

NOIR, PIN BT BUIS BLANO.

PRIX MODERES.
Ordre regu avec reconnsisance ef oxéouté

ave promplitude,
KP” Beule Maison Oanadieune-Française eur

on aves! grand Lied.
Raskienes au-dessus én mngnain.
1e Le

Mn. M. Jannano, vient d'arciver de Nev- York
ob il a fait achat d'un d nombre uv vuis de
prix pour Cerenell ete #té 10mmé Agu pour leg
Cercueils en méinl
Wepr
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LA BANQUEDUPEUPLE
-AVIS

RèT DONNÉ PAR LES PRÉSENTES que
COMB 8 CHERRIBR ot NELSON,DAVIS,
Eoulers, ont été admis comme MEM de le
CORPORATION de la BANQUÉ DU PEUPLE,
en rémplacement do MM. Alexis B. Montmerquet
ot Samus] B. Bonver, tous deux décédée.

BE LaMOINE
alsalar.

Montréal,16 décembre106464um
Mères GAZETTE, Journal Libéral
wi

 

Conservateur; Ghitemithties dora
do toutes les

There de is

 

rblication.

Prix de l'Abonnement :
Kuvimiox Quoripiann $8 par année
Kornion Bexi-Quors $4 do
Knivios Fesnomapains, . $1.98 do
Quand l'abonnement Payé d'avance une

déduction, de 25 par cent est allouée aux fbus-
eripteure de ls campagne, et 13} centà seux
de la ville. L'édition Hebdomadaire pour un
lub de cinq est d- $1 par année.
KP" Tautes los annonces envoyées peur l’Bdi-

tion uotidicone eoni publiées dans colle de
tr iefo se rçoivent ainsi une circulation plus
prande que dans tont autre papier anglais de
Hour éai

les Dec onnes qui veulent annoncer ve peu-
Font trees vis jouruel plus désirable sous tous
les rapports que lu Gazette de Montréal.

LOWE & CHAMBERLAIN,
ya

te

  

 

  

Be caude la Gazette de Montréal,
St, Grande Rue St. Jacques.———re

A VENDRE
7,800 lbs TABAC A FUMER Eureka
3,700 Ibs do do MEDIUM

37,000 lbs do do No.1
2,900 Ibe Vrai TABAC en poudre MACOABOY

de Lorillard,
1,000 ibe do RAPE

LYMAN, CLARE & CIE,
Agents en O

De Lorillard pour les Tabacs,
226, Rue St Paul.

7 déo tmk Ÿ6

  

AW NES.

La BOCIATE ci-devant existant entre LOUIS
J. BELIVEAU ot HILAIRE BELIVEAU, com-
me Marchands de Fer, sous le nom de H. BELI-
VEAU & CIE, est dissouts de consentement
mutuel, à partir du 31 Décembre 1864. Toutes
les deties actives et passives de la maison seront
réglées par L. J. BÉLIVEAU, à son établisse-
ment de ferronneries, 155, Rue St. Paul,

L. J. BELIVEAU,
H. BELIVEAU.

Montréal, 4 janvier 1865—99 dai

Je donne AVIS par los présentes que M. WN.
McINTOSH est admis comme ASSOCIÉ daus
mes affaires en Ferronneries, à partir du 2 jan-
vier 1865.

L. J. BELIVEAU.

Attention,
JE sonssigné annonce au public de Montréal

et des environs, que je continue seul à tenir le
magasin No, 22, tue St Paul, près du Marché
Bonsecours, seul et que je suis prêt à recevoir
Loutes comusandes dont on voudra bien me favo.
riser.

Mes prix seront toujours trés-bas,

HILAIRE BELIVRAU.
Montréal, 7 janv. 1865.—100
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Chemin de Fer le Grand Tronc,
AVIS,

Un embranchement pour y débarquer le BOIS
a été mis à une petite distance ouest de Ja Gare
Bonaventure.

Les personnes qui désirent apporter du BOIS
D! CHAUFFAGE à Moutréal peuvent connaî-
tre les prix que cuÂteront des convois entiers en
v'adressant à l'Agent-Général du Fret de l'Est,
« ls Pointe Bt. Charles.

© J. BRYDG
Directeur

 

19 décembre—a0 vont,

VINS ! VINS ! VD1!
Serafino Giraldi,

MARCHAND DE VINE, &¢.,

No. 165, Rue St. Paul
LE Boustigné informe sre amis et le pabl

Qu'il » en mains un assortiment considérable de
VINS et LIQUEURSdu meilleur choix, et qu'il
offre à des prix avantageux. I) invite Messieurs
les Marchapdsd venir visiter son fonds de Boue-
guudy Port ot de Vins blancs de Cicile. Les fa-
milles pourront aussi avoir ches lui les Vins les
plus renommés et Liqueurs ênes importées.

SBRAFINO GIRALDI.
$1 juin 18

FERRONNEIE ET.POELES
us,-Rue oy Paul,-119,

 

 

POELES DOUBLES de divers Patrons et à
ééex fourneaux.
POELES de Philadeiphie, Prince de, Gates,

POELES ne CUISINE pour bois et charbon de
touts grandeur avec récervoir, ete.
ALBANIAN NORTHERN LIGET, POELES

pour Salon et P POËLES sourd, Lino
au pour Charbon, Tuyaux, ete, avec CA 45

sortiment de Perronneries.
G. LEPAGE.

0oet—~37; 8

ANNUAIRE DE VILLE - MARIE,
rgrée Los!Orgenoue deMO

Un ELKGANT VOLUME, indo, de 208 pages
© 45 Centins seulement.
À vandre ches tous lee Libraives et M’

slog de Musique de À. J. Boucara où Clareà
Lavonce.

28 déc—89 à }

AVIS
La prochaine ASSEMBLÉE RÉGULIBRE de

la OHAMBRE des NOTAIRES de MONTREAL
aura lieu le SEIZE du mois de FEVRIER pro-
chair, à ONZE heures À, M, en la salle ordis maire, H. LAPPAI

LeCM,
| Mouteéai 13 -janriee 160É—100 0 à
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La Minerve.
 

JEUDI MATIN, 19 JANVIER, 1865.

 

Aujourd’hui même doit s'ouvrir
une des sessions les plus importantes
dans l’histoire parlementaire. Voilà
déjà assez longtemps quele projet de
confédération agite la population;
mais, aujourd’hui seulement Bos mi-
Riatres doivent paraître devant les re-
prés: ntants du peuple canadien, avec
tout le poids de leur responsabilité.
En ce moment, tout est solemnel,

parce qu’il se développe dans la ca-
itale, non pas la pensée de quelques

ladividus, mais celle d’an peuple, en-
core petit, qui veut devenir grand.

C’est une nouvelle phase qui se
présente, et ceux à qui nous avons
confié nos destinées, sont appelés à
nous frayer un sentier plus large et
plus facile vers l'éclat et la prospérité.

Ily & dans la vie des peuples non
encore formés et appelés à des rôles
honorables, de ces entrafaements qui
le poussent irrésistiblement vers l’in-
certain. L’imprudence entre rarement
dans les conditions des sages entre-
prises, mais de même rien n’est aussi
fanesie à la grandeur d'un peuple
qu’une politique eans initiative et
sans spontanéité. Dieu ne nous a pas
départi l’inielligence pour que n° 3
la laissionss’assoupir dansles froi +
inspirations du présent. Tout,en nous,
tend a pénétrer l'avenir et, an moyen
de suges calculs, il nous est donné
d'en sonder la profondeu:. Nous
avons donc à satisfaire à ce besoin
d’aclivité et de progrès qui dévore
Phumanité ; nous avons aussi à en
bien régler la direction. C’est pour-
quoi nous proclamons nos chels ac-
tueis chargés d’une immense respon-
sabilité ; mais aussi sont-ila sûrs de
la confiance populaire, qu’ils se sont
acquise par dix années de luttes in-
cessantes. Nous serons (ranquille
sur le réaullai final de cette grande
agitation politique, aussi longtemps
qu’ils en aurontle contrôle,etrien ne
peut le leur enlever en ce moment.
A oes conditions, l’inconnu eut loin
de nous effrayer, parce qu’avec le
nom de M. Cartier, il est synonime
de triomphe national,
Nous| copérons donc, nous sommes

à laveille de voir consommerl'acte le
plus grave de notre vie sociale. Nous
nous sentons de force à soutenir les
attributs del'âge mûr et nous voulona
nous rendre dignes de prendre notre
place parmi les nations, et montrer à
nos voisins qu’ils ont à compter avec
uelqu’un qui prétend avoir sa part
dia uence en Amérique.

Jusqu’ici nous nous sommes sgités
dans une étroite sphère d’action.
Nous avons lutté et lutté avec ardeur;
mais les intérêts en jeu ne reposaient
que trop sur de minces considéra-
tions personnelles. Voilà qu'il arrive
le moment où le génie politique pren-
dra un plus noble essor dans les hau-
tes régions constitutionnelles. La chi-
cane sectionnelle est un manteau usé
qu’il faut rejeter loin de nous. Nous
avons à secouer l’étreinie des pas-
sions de pari qui nous fixaient au
chemin de la routine.

Plaise au ciel que chaque député
se montre à la hauteur de lu mission
qui lui est confiée. Il est vrai que
Je bruit de bien des passions cherche-
ra à l’étourdir, que bicu des influen-
ces malignes surgiront autour de
lai. L’homme ferme »’y attend, par-
ee qu'il serait inoui de voir la déma-
Rogle assister à sa dernière heure,
suns épuiser les drruidres ressources
de Ia frénésic. lei, en Canada, nous
l'avons, la démagogie, déguisée sous
le masqae du libéralisme. A cer
tuines époques, elle est devenue lurte,
mon d’elle-mêtne, mais à la faveur
d'elliances traiteuses. Cette alliance,
nous l’avons brisée, en muselant le
fanatisme des maîtres auxquels nos
libéraux s'étaient livrée. Dans quel-
ques jours, le parlement prononcera
avec la confédération la séparation
éternelle de ces vieux alliés. Nos
libéraux seront al .udonnées comme
des coupah'«s à la merci du grand
parlination.! ; il est juste qu'ils 1répi-
gnent avant de s’y laisser conduire.

Le psys a appris à ne pas attendre
d'eux les garanties de sa prospérité,
Quela leçon ne soit pas perdue au
moment solennel et que le sens du
bien public puisse prévaloir sur les
traditions de la mauvaise école,

 

Nons signalions dernièrement au
ublic l’intéreseant pamphlet de M,
MeGce sur les différentes confédéra-
tions qui ont eu lieu depuis les temps
anciens. Après avoir parlé du gouver-
nement fédéral des Grecs, des ligues
italiennes du moyen-Age, de la con-
fédération suisse, des Provinces unies
des Pays-Bas, de la confédération

rmanique, des Etats-Unis et des
tuts Confédérés, il vient à donner

un tableau complet du gouverne-
ment de la Nouvelle-Zélande. Nous
trouvons dans la forme constitution.
nelle de ce pays des renseignements
d’une haute portée.
La Nouvelle-Zélande a une

lation de 102,000 habitants, compo-
sée de toutes les nationalités et ren-
fermant touter les croyances religieu-
ses. Les revenus sont de deux mil-
lions et demi; son territoire aurait
une superfice de 102,115 milles, e’il
Glait tout habité. Les établissements
européens sont disséminés sur deux
grandes ties et sur pitsieurs autres
petites
On comprendra à ces détails la

difficaité d'opérer unc jonction qui de-
vait être entravée par les difficultés
de communications et la dispersion
de la population. Néanmoins, on en
est venu à UD aystème constitation-
nel effieace, qui triomphe aisément

popu.

De toute l’étendue habitée de la
Nouvelie-Zélende on em à formé 9
provinces, ayant ub surintendantlo-
cal et un Conseil pour chaque Pro-
vince et un gouvernement genéral ou
fédéral, avec deux chamb:es, ct un
ministère responsable.

L'administration n’est loculisée
qu’en autant que les besoins immé-
diats ne peuvent s’adapier à la diffi-
culté créée par la distance des rap-
ports généraux ; aussi, le gouverne-
ment central a-til d’assex grands
pouvoirs. La Chambre Haute con-
siste de 24 membres à vie et la
Chambre Basse de 53 membres élec-
tifs, lesquelles ont jurisdiction sur:

1o. Les revenus douaniers ;
20. Les cours civiles ;
So. Le papier monnaie et le mon-

nayage;
40. Les mariages ;
50. La disposition des terres de la

Couronne;
Go. Len iravaux publics, ete.
Le gouverneur en Conseil a droit

d’annuler l'élection d’un surinten-
dant locai et à contrôle entier sur sa
conduite.

Il est à remarquer que ce gouver-
nement fonctionne avec succès de-
puis 1852, et qu’il à montré von effi-
cacité dans ia défense rnilitaire con-
tre les iodigènes.

Nous reproduisons un extrait d'une
lecture de M. Godley, l’un des fonda
teurs de la Confédération Zélandaise:

J'ai dit que la relation des colonies anglaises
avec le parlement Jes place dans la première
catégorie, que j'ai uppeléo systèmes agrégés de
gouvernements. La seconde catégorie comprend
cos systèmes de gouvernements qui sont fornés
sur le principe de la fédération. Dana cette der-
nière espèce ce n'est pas un gouvernement cen-
tral supréme qui délègue certaines fonctions li-
mitées aux gouvernements locaux, insis un num-
bre d'Etats souverains et indépendants conve-
nant, pour leur avantage mutuel, de s’unir st de
déléguer uue certaine portion de leur sourerai-
neté À un gouvernementcentral, Naturellement
Îl s’en auit que le gouvernement central, au lieu
d'être comme dans la premier cas, suprême et
permanent, et d'avoir jurisdiction en toutes cho-
ses aur les gouvernements locaux, laissé ces
derniers en pleine possession de tous les pou-
Yoirs qu'ils n'ont pas délégués formellement ; et
ces pouvoirs sout aussi complètement souverains
et indépendants qu’ils l'étaient avant l'union.

Tels sont les principes sur lesquels dans les
temps anciens les confédérations des Amphic-
ty et des Achéens, et dans les lemps moder-
nes, celles des Allemands et des Hollnndais fu-
rent fondées. Telle est aussi la relation qui exis-
te entre les Etats séparés de l'Uuion américaine
et le gouvernement fédéral, et entre les cantons
de la Suisse el le gouvernement de ln Ligue
Metvétique En formant ls constitution de cette
culouie, des circonstances physiques ‘aussi bien
que des considérations morales ont fait dé-
sirer l'application de l'un ou l'autre de ces sys-
tèmes, etil appartient au parlement de décider le-
quel des deux il doit lui donner. Est-ce que l'on
doit considérer le gouvernement central com-
me étant la promière autorité constituante,
et lui donner sur toute le Nouvelle Zélande les
pouvulrs souverains que le parlement fui-mdme
possède sur tout l'empire britannique ? Ou est-ce
que l'on doit regarder les provinces comme des
unités indépendantes intégrales, et, partant de
ce principe, ne leur faire donner au gouvernement
central qu'une autorité gouvernementale jugée
nécessaire pour le biea commuu, tout en gar-
dunt pourelles les pouvoirs qu’ell.s ne délègue-
ruient pas?

Je n'ai pas besoin de vous dire quo le premier
plan était celui proposé par le ministère et adop-
té par le parlement. Votre constitution veille à
ce que la légisisture centrale de la Nourelle-
Zélaude ait le pouvoir illimité de faire des lois
pour la Nouvelle-Zélande, en autant qu'elles n'ac-
corderont avec |s soumission duo à la mère-
patrie.

ll ya certains sujets Gnumérés auxquels les
ligislatures provinciales ne peuvent toucher ‘et
qui sont du tes ri ubrolu du gouvernement
central; wails il uy n mricune restriction corres-
pondantu des pouvuirs du gouvernement central
Au contraire, il est établi * que les luis fuites par
l'assemblée gétérale devront contrôler toutes
autres lois en opposition, faites auparavant, ou
passées par le conseil provincial” Lans les
mimes vues, l'acte soumet toute la législation
des conseils provinciaux à l'approbation du gou-
verneur. L'uete autorise ausai le gouverneur à
désarouer l'élection du surlatendaut, et veut que
le suvinlendant obéisse aux ordres insjlicites du
gouverueur dans l'exercice de des functions. En
réalité, le surintendantn’est investi d'aucus pou-
voir parl'acte, excepté du pouvoir nominal qui
lui èet conféré par l'autorité du parlement sur la
présentation et l'acceptation des lois. Je consi-
dèrerai cette partle de mon aujet en rapport,
d'abord avec lv puuvuir législatif, puis avec le
pouvoir exécutif des autorités centrales et pro-
vinciales respectivement. Sur la première ques-
tion, si la législature proviuciafe eut dû par
l'acte constitutionnel, être indépeudante de la
législature centrale, de n'ai pas des idéce aussi
tranchées, que ceux dunt je par l'opinion,
d'attache plus d'importance qu'eux àl'inconvé-
oient de la division de ces Îles en 5 où & petits
états, avec des coder différents et peut-èlre de
différents systèmes de gouvernement; en con-
sbquence ce n'est pas sans hésitation que je me
suis décidé à demander la complète indépen-
dance municipale des provinces, surtout quand
je vuis que cette indépendance pourrait perpé-
tuer Les petites jelousies et les rivalités que les
cireuustauces des diverses origines ont produites.
En tous cas, j'espère quele tempsd’une amalga-
tion com! te viendra bientôt.

     

 

LA SESHEON.,

Le programme du ministère cum-
prend la question d'émigration, celles
de la confédération et de la défense
militaire. Il y a en outre à recevoir
et approuver trois volumes du code
du Bas-Canada, y compris les sept
rapporis des commissaires. Cent bille
privés sont aussi devant la Chambre.
ous croyons cependant qu’on ne

s’en tiendra qu’à la discussion des
deux grandes questions du jour: con-
fédération et milice.

 

Mouvement deu Représentants.

Les Hons. MM. George Brown
et Perry, M. Wright, M. P. P. (Oita-
wa); M. Jones, M. P. P. (N. Gren-
ville}; M. Munro, M. P, P.; M.
Canthwright, M. P. P., et M. Wal-
bridge, M. P. P., sont passés par
Montréal mardi dernier en route pour
Québec,

L’Hon. M. Shaw, M. Dickron, M.
P. P., et M. Ferguson, M. P. P.,
étaient hier au St, Lawrence Hall,

 

Tous les bons citoyens se félicitent
de la vigilence qu'exerce actuelle-
ment le Comité de Police sur la vente
illicite des buiseons enivrantes. Le
Conseil Central de Tempérance de
Montréal avait depuis quelques mois
fait préparer et circuler une pétition
sollicitant, au nom du bon ordre et
de la morale publique, l’action du
Conseil-de- Ville contre cutle cause si de tous les obstacles ; et, chose 1.

marquable, ce plan de gouvernement
est à peu près, en principe, le mem
qu’on proclame ici impraticable.

peiêté,

feconde de toutes les miedren et de
tous les maux qui silligent notre so.

Le conuté de police o'u pue
‘attendu la présentation régulière de
{ne pétition ; ib s'egt mie à l’œuvrs

 

LA MINERVE, 19 JANVIER 1865.
avec une telle ardeur qu’il n’y avait
pas moins, la semaine dernière, de-
‘vant la Cour du Recorder, de cin-
quante causes préparées contre les
infracteure des lois de tempérance.
Satisfait de cette bonne volonté et

, comptant beaucoup eur le zèle de la
police, le conseil central de tempé-
tance à suspendu ses démarches pour
le moment.

Cette action produit certainement
un heureux réen'lat dans les limites
de la cité, mais en revanche, il perait
que les buveurr désordunnés se ra-
battent sur les banlieues et les pa-
roisses des environs, où les yeux dela

lice ne peuvent les suivre. Par
eurs excès dégoutants et leurs bruy-
antes habitudes, ils font an fort mau
vais noi à certains aubergistes de la
Côte-des-Neiges, de la Côte St, Paul,
du village St. Henri, de Lachine et
même de Longueuil. La fermeture
des auberges la nuit et les diman-
ches, dans la cité, les contrarie et les
gêne singulièrement, mais ils ne se
tiennent pas pour battus pour tont
cela. Quand le loup a faim it sort
du bois, et de même,quand nos bu-
veurs ont soif,ils sortent de la ville,
au grand déplaisir et au grand détri-
ment des honnêtes populations der
banlieues. On commenceà y sentir
partout le beevin d’une police active
et vigilante, pour réprimer les =can-
daleax désordres de cette détentable
portion de la société humaine.

 

Esplonage au Burean de Poste
de Montréal.

Le New-York Daily News rece-
vait dernièrement de gens du Sud à
Montréal, une communication qui
accusait le bureau de poste de cetle
ville d'ouvrir toutes les lettres venant
à leur adresse, au point que les
intéressés sout,lans cette persuasion,
obligés d'avoir recours à des messa-
gers particuliers pour faire parvenir
leurs missives. Ce que nous savons,
c'est que ce département ne saurait
violer le secret des leitres et qu’il n’a
jamais pratiqué d'actes aussi peu
recommandables ; aie il peut fort
bien se faire que l’argant Yankee ait
sonné un peu ttop haut aux oreilles de
quelqu’employé subalterne, et que
celui-ci ait commis ces indignitér.
Si le mal existe réellement, une
enquête par les autorités ne serait
pas déplacée.

 

FENIENS.
Les Fenions ont donné, le 10,à Détroit,

leur promier grand bal anouel. II y a ou
sucoës complet.

Mardi, le 17,ils ont eu une grande con-
veution nationale & Civcinnati. On y re-
Warquait plusieurs délégués de toutes les
parties des Etats-Unis et même du Canada.
Nous lisons do plus dans un journal de St.
Jean :
Nous avons requ la nouvelle de mouvements

supposés des Finiens duns le Nouveau-Bruns-
wick ; mais comme nous avons raison de croire
que cerning fuits viendront bientdt devant le
ublic, & cause de l'armement et de l'exercice des
éniens et fixeront l'attention publique, nous

attendrous d’autres développements avant de
faire aucune autre alinalon sur cette affaire.
mme_.

Assemblée à Toronio.
LI « eu, mardi soir, uno grande aesemblée

à Toronto pour prendre en considération
les changements coustitutionnels. On
des résolutions dans le sens de la confsdé-
sation et de l'inopportunité des élections
générales.
 *>

Union Cathollyu-.

Nous avons raison de nous réjouir dus
nouveaux -ur0ès que remporte tous les jours
l'Union © sholique. Nous sommes puttiou-
1 ârementtiers de reproduire aujourd'hui une
lett-e d'apprrbation adressée au Révd, l'ère
Michel, par M. de Montalembert.

Paris, 24 décembre 1864.
Mou Révérend Père,

L'œuvre de l'Union Catholique me semble ex-
cllente et digne d’un cordial appui.
Cees srrsrcccuue Je juins À cette lettre un
bon à l'aide duquel vous pourrez faire retirer de
chez M. Lecoffre, mon éditeur, un exemplaire des
Moines d'Uccident, et un autre de mes Discours.
Je vous prie d'accepter ces vuvrages et de les
présenier à l'Union Catholique Montréal,
comme uo témoignage de l'intérèt que m’inspi-
rent ses travaux, et aussi de ma plus vive sym-
pathie.
Agréez, mon Révéreud Père, l'atsurance de

ma cunsidération la plus respectueuse.
Cus. bE MOMTALEMBERT.

Au R.P Miche, 8.5,
College Nee. Marie, {

à Montréal.

———————
Prise du Fort Fisher.

Le Fort Fisher est tombé au pouvoir des
fédéraux. Où se rappelle la fuite bonteuse
da Butler, it n’y à guère plus d'une semaine,
de l'attaque de ce toit. Un découvrit enwi-
te que la place btait dénuée de gerniron et
une action quelque pet plus énergique de
viler, preoait le fort au de pourvu. L'umi-

ral Porter à profré de la leçon, et ent veau
une seconde fois surprendre le fort avec
plus de succès. Wilmington est an des
principaux foeis fréquentés par les coureurs
de blocus,

C'est peut-être le plus rude coup qu'ait
encore essuyé le Sud. Ja confédération
s'approvisionnait surtout par Wilmingtoo
etil y l'an dernier plus de neuf mil-
lions livres de lord. Il en partait 4
tailles balles de coton per semaine. Wil-
tmiugton, bloquée commeelle eat, va être prise
facilement,etil pourrait s'ensuivrelu retraite
des armées confédérées de Richmond et de
la Virginie, vû la position avantageuse que
les fédéraux ont ainsi aoquie”,

—-.….
“ Le Perroquet.”

Lie Perroguet vient de sortic son se-
cond puméro. Décidément, il menace d'un
bel avenir, si le public sait apprécier ie ta-
lent, EI y n dans tout ce qu’il dit une orig:-
uahité qui révèle un maître dans l’art. Lu
preuve que le  Perroguet est bon, c'est
qe le Messager FrancoAméricasm en dit
ual, 1 erase ndune & faire de l'esprit pour

prouver que le Perroguet n'est qu’une bête.
aturellement, il s'y perd et finit par attrap-

per lui-même le mal qu'il suppose aw Perro-
quet. Nous nous expliquons au reste com.
met le confrère, gui n'est cepeudant pas
malin, ait dû se sentir ln moutarde au vez,
& l’aspect de caricatures où la figure hébé-
tée du Yankee de joue pas le fen rôle,
Fuisque le Messager veut livre des tappre-
cheineats avec ie C'Agrivari, nous pouvons
fi dore que l’auteur duo caricatures du dir
roguel,u consacté plusienes annôre 808 ora- vos uen iustentions du Choriemni,

 

MILITAIRE.

Le major-général Lindmy était pamager
à bord du China : il reprend, croyons-nous,
le commandement de ce district militaire,
et le major-général lord Paulet est nominé
couwmaudant des Gardes.

-— —

Rations des Volontaires,
Voici la quantité de rations accordée

claque jour aux volontaires, par ordre du
département de la milice :

 

inte
vres

Le fournisseur est autorisé à charger deux
ceuts par homme, chaque jour, fourair
de l'orge, du sel, du poivre et mes
pour la soupe.

 

ste. Enfance.
Nous sommes en mesure d'annoncer aux

nombreux associés et amis de cette touchan-
te œuvre, que la recette de 1864 égale cel-
le des années précédentes, si même elle ne
les surpasse, Nous ne pourons qu'applaudir
à use Charité si bien placée,

Nous stt-udons pour publier le courpte-
rendu géne ui d- cette receltr, que (couter
les paroisse et les uvisuns d'éduestion sient
envoys leurs contributions,

—_———
Boston et le Traité de Récipro-

cité.
La chumbre de commerce de Boston à

fait un rapport où elle ve prononce contre
l'abrogation du traité.

-—
Un ben marche.

(Du Leader de Toronto. )
On a eu grandement tort

compris les Rouges dans le marché, lors de
l'acquisition des Grite. Nous avons fait un
bon marché sve les Grita: trois siéges au
cabinet pour prix de leur support. Buppo-
saut autant de valeur aux Ro er tote,
ot la population est sujourd'bui la base des
estimée, j'a n'eussent eu qu'un siége au
cabinet. Pour être plus sûr, de l'acquisi-
tion, nous aurions poussé la libéralité jus
qu'à deux ; ©e qui n'eut fait encore que 5
wiéges coutre 7 conservateurs ; nous conser-
vious la position. Mais les Houges n'ont
point été compris dans la transaction; de là
lour opposition. A l'approche delu session,
ils osmmencons à donner signe de rie.

ne mrrm
Leitre de Monseigneur de Muont-

réal.

Rome, le 21 déc. 1804.

 

de n'avoir pas

M.l'Administrateur,

Dans ma dernière, je vous rapportai comment
nous élions heureusement arrivés dans la Ville.
Sainte, le 11 courant, jar un tres-beau temps, ot
après la plus belle traversée. Evidemment,la di-
vine Providence nous avait dirigés dans toutes
nos voies, «8 nous avait conduits par la main,
pour nous faire arriver juste à temps. Car de-
puis que tous sommes à couvert dans un Lou lo-
gement, tout est changé ; des pluies abondantes
Mmoudeut les rues plusieurs fois par jour ; le ton-
uerre nous à déjà fuit entendro,à diverses repri-
ses, en voix forte et majestuvuse ; la Méditerran-
née, qui s’est montrée à nous avec la douceur
d'uu agneau, s’est horriblemeut fâchée d’avoir
êté top indulgente à notre égard; et, dans sa
colère, elle a tellement suulevd sce Hots que Mgr.
Plantier, Brique de Nimes, qui est arrivé ici ax-
wedi dernier, le 17 courant, « failli pécir. I lui
a fallu être baîlotté pendant trois jours depuis
Gênes Jusqu'à Livourne ; et le bateau sur lequel
il se teouvait a fait eau au point qu'il aurait som-
bré, s’il eut continué encore une journée à être
batty par la tempête, Ces détails vous prouve.
ront une fois de plus combien Notre-Seigneur
s'eat montré bon pour nous, et quelle doit être
notre vive reconnaissance pour la charité toute
gratuite qu'il nous a prodiguée.
Comme nous tenons à ne pas perdre de temps,

car il est sicourt et si précieux ce temps, à Ro-
ma surtout, j'ailai, comme je vous l'ai marqué
déjà, Le jour même de notre arrivée, à la Propa-
ude, présenter mes hommages & 8. Em. le Car-
insl Préfet. Le lendemain, lundi, nous ailâmes

de bonne heure chez les Capucing de la Place
Barbérini, d'abord pour y dire la messe, et ensui-
te pour rencontrer le bou Père Domiano da Via-
reggio, qui avait été au Chili en qualité do Visi-
teur et de Commissaire Ape toligue, et que vous
aver vu à Montréul, qu'il visita l'année dernière,
en revenant à Rome, M. liuberdault l’avait con-
nu bien intimement pendant qu'il était à Santia-
go. Mais, malheureusement, ce Vble, Père n'était
pasau Monastôre ; et ce qui nous contraria da-
vantage, ce fut d'apprendre qu'il était à Livour-
ue, ob nous surions pu le voir deux juurs aupa.
ravant, si nous eussiuns su qu'il étail dans cette
dernière ville. M. Lluberdault va lui écrire, pour
l'informer qu'il est:à Rome et l'inviter à venir
Quelque jour le voir. Quolqu'il en soit, nous fû-
mes reçus chez les P.P. Capucins avec une bien
touchante cordialité, On me fit dire la messe à
leur autel de prédilection, celui de N, D. de PÆs-
pérunce, qui est une Archiconfrérie dont le cri
Spes nostra sive d'élève jouret nuit vers le ciel.

En quittent, le voir de ce même jour, l’Hôtel
de la Minerve, où nous n'étions descendus que
pour avoir le temps de nons procurer un logement
convenable, je voulus voir, avec mes com-
pagoony de voyage, le Culisée au clair de ia lune
qu était dens son plein et dans toute sa aplen-
eur. 11 faudrait plusieurs pages pour vous décri-

Te cot antique monument, quand il se montre aux
Jeux des voyageurs à travers les ombres de la
nuit, et qu'une lumière pâle fait apercevoir tous
et chacun des sombres réduits de tes immenses
ruines. Je ne pourrais le faire d'ailleurs, ayant été
presque tout le tempt préoccupé de la pensée dep
milliers de saiuts martyrs qui ont sl vaillatument
combattu les combats du Seigneur dans cette cé-
lèbre arèue, et qui, après avoir été dévorés par
les lions, comme mon saint patron,se sunt élerés
de ce champ de bataille vers les cieux au milieu
des chants les plus joyeux,et avec la palme dela
vicluire, Quelle différence maintenantentre l'heu-
reux Burt de ces généreux rthlètes, combattant
pour défendre la divinité de J. C., et celuide tant
de milliers de spec'ateurs féruces et barbares qui,
sass mollement sur des coussins de pourpre, el
savourant avec délice les parfums que le sensua-
lisme Le plus raffind savait si habilement répandre
dans cette vaste enceiute, demandaient à grands
cris que le sang chrétien coulAtpar torrents pour
repaître leurs yeux farouches !

a 13, nuus aviuns un devoir sacré à remplir,
celui de mettre toutes nos Communautés sous is
protection spéciale de le glorieuse Vierge et mar.
tyre dont l'Eglise célèbre co jour-là lu te, en al-
lant dire le messe dans une des églises consacrées
à Ste. Luob. Nous dounâmes la préférence à la
plus petite, parce qu'elie se trouvait & notre por-
ta j tunis nous n'y gagnämes pas, parce qu’il nous
fallut attendre longtemps, surtout M. Lavalléeet
M. liuberdault, qui n'avaient ancun litre pour
être préférés &u grand nombre de Prêtres, à qui
les autels avaient été promis avant notre arrivée.
J'espère que ls patience avec laquelle nous atten-
dimes pour avoir uotre tour, nous aura valu un
regard de bonté de cette glorieuse mertyre, qui,
alle-même, était oi persivérants en priant au
tombeau d'une compugne de virginité, Hte, Aga.
the, qui, entie, lui apparut et tui paris avec tant
de Lonté : Soror mes, Lucie, quid ame petis!
Nous lui avons demandé bien des choses, oar nous
avons besoin de tout.

Comms ou nous fit euprer que Is Pa irait,
dacsl'après-midi de ce joue, à l'Apollinaire, pour
terminer un Triduum qui s'y eat célébré, à l'an-
niversmire séculaire de la fondation du Séminai-
re Romain, nous nous

y

rendimes à l'heure Indi-
quée, Mais Ha Salniclé étant indisposée, il Fatlut
sous rCsigner à lu privation de ne pas la voir
présider & l'Office: et nous en Fâmes un pou dé-
dommagés par den Vipres on ne peut plus solen.nelle, par les belles cérémonies et les chants
harmonieux. Le 14 et le 15 furent pour moi des Jours de d bambre
vt retenupos dorer plugsBoacement

  et plus vite la lièvre qui me fatiguait besucoup.Muyenpant les soins de notre bon Docteur, Taipu vaincre cette maladie, quia disparu à peu prèscomplétement, Pendant que j'étuis ainsi retenu
duus ma chambre, je reçus la visite de M. Tas-chereau, Supérieur du Séminaire de Québec,qui{tait arrivé à Rome le 14 avec son compagnon,
M. Héroux,tous deux en bonne santé.
Le 16, je me trouvai assez disposé, pour re-

prendre ma petite besogae, otjen profitai pour
alleravec mes deux compagaans, respirer l'airdes bureaux des congrégations romaines.

Le 17, étant Je samedi des 4 temps, nous vou-
lumées participer aux grâces précieuses et abun-
dantes de cotio belie journée, en assistant à l’or-
dination de St. Jean de Latran, qui à été magni-
fique. J'ai compté 115 ordinants, savoir: 14 ton-
surés, 12 portiors ei lecteurs, 8 exorcisies et aco-
lytes, 36 sous-diacres, 23 diacres et 6 prêtres,
J'ai pris des notes sur cette cérémonie ui ne
nous seront pas inutiles; mais surtout,ji prié
pour ceux qui, à Montréal, doivent ce jour-là re-
cevoir I'l pusition des mains, en union aux bons
frères de Home, qui m'ont singulièrement édifé
per leur plété et leur modestie. M. Bégin de
Québec fut frit nouz-diacre.

J'allai le lendemain, 4e dimanche de l’Avent,
avec M. Lavallée, dire la messe dans la chambre
de St Ignuce, au Gési,afin de me retremper un
Heu dansl'esprit des exercices spirituels que ce
Krand saint s faits et fait faire ai souvent dans ce
lieu vénérable. J'assistai ensuite à l'office, dans
PEglise duGésù. Cet office se termina par un
magnifique chant grégorien du Magnificat qui
dans mon bumble opinion, battait la plus belle
musique quej'aie entendu à Rome. C'est unsecond
essai que l’on fait dans cotte église pour ‘niro-
duire le chant grégorieu dans les plus grandes
soleunités.

Le 19 devait être pour nous une de nos plus
belles journées à Rume, puisque c'était celle qui
nous avait été assignée pour l’Audieuce du St.
Père. La pluie battante qui inondait los rues, ue
‘ous empêche pas, comme bien vous pensex, de
sous rendre nu Vatican à l'heure marquée. In-
troduit te premier dans la chambre du Pape, je
pus faire les trois génuflexions prescrites pour
ses circonstances] avant d'arriver à lui, et lui ba's
ser les pieds un peu cuntre son gré, car il ne vou-
lait me douner que sa main à baiser, Je lui de-
mandai sa bénédiction pour tout le Olergé, les
Communautés et les fidèles du Diocèse ; et en lui
présentant l'Annuvire de Ville-Marie, je te prisi
de l'accepter de la part de l'auteur, et de bénir
toutes les œuvre de Montréal ; ce qu’il fit avec
beaucoupde bonté, J'espère que cette bénédic-
tion paternelle fera couler partout et au sein de
toutes nos Communautés
tions bienfaisantes et pieuses Confréries, des tor-
rents de grâces dont le brave M. Latour, auteur
du dit Annuaire, aura sans doute sa bonne part.

32 Déc.—N. Baile, arrivé à Rome hier soir,
après une lieureuse traversée, vient de me reimet-
tre les papiers que vous lui aviez confiés pour
moi, ot dont il avait bien voulu se charger.

Mes vœux et mes souhaits les plus ardeats pour
tous. Mes compagnons vous saluent cordialement:
ils se portent bien.

t To. Ev. ou Monrréar.

—

mme

Lecture du Rév. Mensire Désaul-
niers sur ta doctrine des

Sailnts-Pères.

Le Révérend Mes-ire Desaulniers a re-
pris, mardi soir, au cabinet de lecture
puroisial, la suite de ses legons commencées
année dernière, surla philosophie soholas-

tique. Appuyé eur les Sts. Pètes et plus
partioulièrement sur St. Augustin et St.
homas d'Aquin, le savant professeur nous

a ouvert les échappées de vue les plus
luurin-usos sur lea cinq grandes propositions
que les génies de Platon et d’Aristote
ontlaissé ‘ontourées de tant d'ombres. Ces
cinq propositions sont Dieu, la matière, les
idées, lu nature de l'homme et l'origine des
connaissances humaines.

Messire Desaulniers est un de ces hum-
mes que l’on a appelée des purta de acirnce.
On sent à l'entendre, qu’il dowine un
monde immeme de vérités profondes. ll
porte en effet dans son expression, dans son
regard, dans sa voix, les signes de lu plus
haute royauté, celle des régions del'intel
ligence. Nul plus que lui peut bien nous
faire comprendre, cette vérité si bonne à
savoir aujourd'hui, qu'il faut se défier de
sa raison, qu'au liou d'aller se perdre dans
les systèmes nuageux de la philosophie du
jour, il vaut toujours mieux s’en tenir aux
humbles onseignements du catéchieme et
marcher dans | étroit sentier que Dieu à
daigné tracer de son doigt dans notre puus-
sière, Il faut malgré soi convenir, en
l'écoutant, que plus on se fait petit, plus
réellement on est grand, parce que c'est à
cette murque que l'on reconnaît notre no.
ble origine d'enfants de Dieu.

Buns avoir la prétention de faire une
analyse digne de cette belle legon, j'essaierai
néanmoins d'en dresser quelques notes qui
pourront peut être engager plusieurs de vus
lecteurs à se rendr«, une autre fois, au pied
de cette ohuire d'à nous vient de si grands
et ai utiles enstig.s ments, Messire Désaul-
niers sait amuser son auditoire en l'instrui-
sant. [| commence par unc anecdote, par
le récit d'un souvenir de voyuge qui ferait
envio aux plus chartuants conteurs. Il veut
rappeler l'obscrvation que lui fit un magis:
trat d'Athènes, pendant son séjour dans
cette ville, observation qu'il oraint encore
de s’attirer de In part de l'assemblée qui
l’écoute. C'étar 1 propos de sa philosophie,
dont lu sitaplicné pparente avait surpris le
digne magistrat à tel point qu'il lui dit;
‘* Muis bu ! tout ocla n’est que du cutéchis-
me!” Mais avant d'en venir là, il nous fait
visiter avec lui les grands chumps de bu-
taille et les monuments de la vieille Grèce,
égayant à tout propos su narration de pi-
Quantes réflexions sur les mœurs du pays.

C'est le 3 déo. 1852 qu'il part d'Athènes
armus et buguges. Sous cette dénomination
se trouvent compris, les lits, les chaises, les
ustensiles de cuisine et les vivres. Il n'y a
vn Grdoe que des sentiers et foros est au
voyugeur de toujours aller à cheval ou à
pied. Othon, le dernier roi à néanmoins
fait ouvrir deux chemins, dont l’un relie
Athdnes à Chalois, et l'autre Àrgos à une
petite villo des environs uù les voitures peu-
vent cirouler. Arrivé sur les plaiuce du
Marathon, son cheval s'etuporte avre une
ardour toute furibondu “ui lui fait songer
au cheval qui portait Mutiade au jour de
sa vietoire,—ce qui ne I'emplche pas do
trouver cette allure de très-mauvais goût,

r respect pour mon équilibre. Au pied
u Tumulus des Perses, il ouvre l'histoire

du plus brillant des peuples au récit de la
victoire de Marathon, et après avoir con-
templé la poussière de tant de gloire, il se
rend au village qui en à conservé le nom.
On lui indique le meilleur hotel de l'endroit
—c'est lo grenier d'une étable. Ii n'y
trouve ni chaises, ni banes, ni lit , ni feud.
tres. En revanche, il à lu satisfaction de
pouvoir se diro qu'il cst au-dessus des bru-
tes, qui logont au promior, et l'avantage de
auivre & volunté le cours des astres à travers
les fissures du toit. Voilà, nous dit la sa-
vant lectureur, ce qu'on ; ourruit appeler le
St. Lawrence Hall de Marathor, LI à
voyagé ainsi pendant vingt jours dens la
Phooide, I'Acheie, la Béotio, eto., sans y
voir une soulo vitre et sans être mieux logé,

11 visite Salamine, Thèbes, quilui rappelle
Epanimondas entre mille héros, il passe les
Theruopyls parcourt les champs de Leuo-
tres et de Mantinée. A la cinquièmojour-
née, il aperçoit au soleil couchant la char
wante vallea de l'Eurotas. Êl entre le 24
tlécembre u Puineochori, petit village bâtie
sur los ruines d'Athènes, villa dont il ne
reste de vestiges que quelques murs envaliin
par les ronces. Lu tempn était calme et serein, et toute la population ve tenait aux

ligieuses, Associs-

portes. En apercevant les voyageurs, tous
parurent leur porter un grand intérêt. Un
 itoyen d'une tournure distingué s'avança
d'au milieu d'un groupe au devant d'eux
et lour demanda qui ils étaient. Messiro
Desaulniers lui répondit que lui et sou jeune
compagnon, M. Rodrigue Masson, étaient
des PFranguis du Canada. |a-desss, ceo
citoyen d'Athènes leur offrit l'hospitalité
dans sa maison, offre qui fat acceptée. Puis
élevant la voix, I'Athénien dit A ces conci-
toyens: “ Je vais avois Hhonneur de rece-
voir ces messieurs, Canadieus-Français du
Canadas, dans m+ maison.” Tous répondi-
rent ; “ Qu'ils soient ici les bienvenus, qu'ils
soient heureux daus leur voyage, qu'ils
soient heureux dansleur retour.”

Les toysgeurs se rendent à la demeure
de leur hôte, qui leur présente sa sœur,
jeune Greoque dix wept sos. On leur
apporte des sucreries, de l'eau froide et du
café. Puis, après le café, se présente le
chibouk ou Is pipe orientale. Les Orien-
taux mettent beaucoup de luxe dans l'orne-
mentation de cet instrument de leurs plai-
sire.  Memsire Désauluiers remarque que 's
jeune fille présentait à son compagnon de
voyage, une .belle pipe neuve, tandis que

le qu'on Mi offrait avait en see beaux
jours duns un press très-éloigné. Il ne put
s'empêcher d'observer, en voyant cette pré-
férence, que sa pipe parsi--uit Lrês ancienne
et devait avoir appartenu nu roi Ménélas
probablement, Bar traduction de oe com-
pliment, faite par le fiir. à la sœur, cette
dernidre répondit : * Quo la pipe de Méné-
las convieadrait bien en effet à d'aussi no-
bles seigneurs qu'eux. ” En même temps,
dit le lectureur, elle a0 ompagnait oe com-
liment d'un regard qui le faisait caramba-

sur mon jeune compagnon.” L'impres-
sion qui nous en rente, c'est que si Mossi e
Désaulniers eût été le Ménélas de cette
nouvelle Hélène, M. Masson aurait eu tou-
tes les chances d'en être le Pâris.

Nouvelle se répand bientôt dansle villa
qu'un philosophe Français du Canada
vient d'y arriver. Un juge de l'endroit se
fuit présenter au voyageur ainsi annonoé et
lui demande, entr'autres questions, ce qu'il
pensait de Ja oré.tion de l'univers. Grande
surprise de la part du magistrat d'entendre
répéter en réponse la doetrins de Platon et
d'Aristote, confirmée par celle de la foi ca-
tholique. Æt c'est là-dessus qu’il obeerva
“ que cette philosophie ressemblait leau-
coup à son catéchisme.”

Ke cffet, on déduigne aujourd'hui d'aller
puiser la vérité aux sources de la religion.
Ontrouve plus de mérite à s'enfoncer dans
les ténèbres de sa raison pour y élaborer
péniblement des sophismes et des systèmes
qui mènentà la folie, que de se confier aux
sages de l'antiquité ct surtout aux Sts,
Pères, qui écrivaient sous la dicté de l'K-
glire ct à la lumière du flambeau divin. On
ne lit plus les infolios immenses des Dénis
l'Aréopagite, des Athanase, des Lactanoe,
des Origène, des Augustin ot des St, Tho.
mas, le plus grand de tous. Les esprits
légers de notre siècle se laissent séduire par
la forme élégante dont on entoure l'erreur
et semblent prendre en dégoût les études
du wmoyon-âge dont l'extérieur cat plus sé-
vére,

Ce magistrat d'Athènes était imbu de
ces idées généralement répandues qui ten-
dent à éliminer les lumières de ln foi, de la
philosophie. Mais que croirait-on d’un
homme quiirait en pleiu jour sur la Place
d'Armes tenant une lunterne allumée à lu
main? Chacun irait à lui ot lui dirait :
“ Mon ami que voules-vous faire de cette
lanterne?”

Et

s’il réponduit : “ Messioura,
je vins examiner le portail de votre belle
église, ct comme je ne veux pas me servir
de la lumière du soleil, par laquelle tout le
monde peut voir, j'ai apporté ma lanterne, à
mo. C'est moi qui l'ai faite, qui en suis
l'auteur et ainsi je vois par ma propre ju-
mière.”" Après de semblables paroles nous
n'aurions tous qu’une seule réflexion à
faire “cet homme est décidément fou ' « à
nous aurionsruison ; moins ruison cepondant
encore que si nous jugions ainsi ceux qui
veulent approfondir toutes les questions pur
les seules ressources de leur esprit. Do là
les erreurs déplorables des hommes les plus
savants et les plus distingués. De là les
conceptions wonstrucuses du Kantistme et
les aberrations de ses disciples qui sembier:
féconder V'erreur pur les embrassements de
leur gévie. Shelling l’un de ces derniers,
disait un jour à la fin d'une de ses leçons:
“ demain je crée ui Dieu.’ Hegel, enprit
plus remarquable encure, après être dessen-
du de degré en degré dans les ablmes du
sucnaonge et de la folie, arrivait à la con-
clusion que “l'être c'est le néunt.*

Mesaire Désaulniers a enseigné pendant
vingt ans les doctrines de Malebrouche «t
de Descartes, il reud justice à leur talent,
mais il wet leur science bien au-dessous de
celle de St. Thomus. Ue n'ent que depuis
qu'il étudie les œuvres de l'ange de l’école
‘ue es raison peut répondre à son cœur
plein de foi que tout dans la nature est
d'uecord avcc ln révélat on.

Ja lumière inte lectuelle ne peut pas êt. ©
différente de celle de Dieu puisque celle-
ci est le principe de la première. Les con.
séquences doivent ressembler au principe
et toujours s'accorder avec lui. La religion
st la science Le peuvent que muruher en-
semble. Ælle cout comme deux aîles qui
élèventl'homme jusqu'au pied du trône de
Dieu. Ce sont deux sœurs qui tirent leur
pr ucipe de vie l'une de l'autre. Si on les
sépare, on les détruit toutes deux,
On a dit que 8t Thomas différait de St.

doctrine muis c'e t une errour, l’époque
và St, Thomas avait le plus d'autorité, au
luoyen âge, on s'inglinait avco le plus grand
respect dovant St. Augustin. On disait
purtout dans les écoles. Cuve me quem
cumgue Augustini anteponas,

Anvag Mowrperir,

(a CONTINUER.)

Généalogie du Général Lee.
Le Chronicle de Charlottesville (Virginie)

nous fournit des renseignements intéressants sur
lot igine de 1a famille Lee.

D'après les parchemins qui ont té comiuni-
qués au Chrontrie, les Les descendent d'une fa-
mille normande, établie en Angleterre vers le
mulieu du treisidme siècle. Le premier titre au-
thentique, en latin, porte le nom d'un Sleur Hugo
de Legs, qui cat appelé plus loin Les ou de Lee ;
ia date ds co document ast de 1333, Le tom de
Lee n'est régulièrement vrlhographié qu'à partir
de l'an 1400, où vivait uv sieur Thomas Richard
Lee, petit-fils de Hugo, daula paroisse d'Alvely.
Ce le chard Lee bait gentilhomme, alusl que le
prouve l'écusson gravé sur le titre.
Le premier Lee qui émi en Virginie, en

1629, sous le règue de Uharies ler, devint mem.
bre du conseil privé du roi pour la colonie de
Virginie, {1 finit par s'établir d’une manière per-
manente & Yorktown ot y acquit une grande
influence. Sous Cromwell, il contribua Àfaire
déclarer la Virginie indépendante de l'Angle-
terre. À la tort du Protecteur, 1) fit les premiè-
res démarches, avec sir William Barkeley, pour
faire rentrer le Virginie vous In dépendance dea
Sturrte. Charles IL fut proclamé à Yorktown roi
d'Angleterre, d'Ecosne, d'Irlande, de France (1)
et de Virginie, deus nus avant d'être restauré en
Angleterre, De là lu vivil udage oonby ça Ÿ irgi-

 

 Augustin en plus d'un point important de

|
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Oe. Rickard Loseut pludeure enfents. Les ai-
nés s'appelsient Richard et John, wort sans
térité. Le premier devint membre du conseil de
la Virginie, eut lui-même cinq enfants, dont plu-
sieurs retournèrent en Angleterre. Celui qui res-
ta en Virginie, nommé Henry, épousa une dewui-
selle Fitzhugh et cat le souche de la famille nc-
tuelle. Son fila l’hilip hérita de ses biens daus le
Wesmoreland, et eut lui-même un héritier célèbre,le général Henry Les de la Révolution. Celui-ci
est le grand-père du génétal actuel, ils du Henry
Lae qui fut solouei durant lu guerre de 1813 ot
#'y distingua.
Le giueral Robert Lee à un frère qui a été

commodore daus la roarine des Etats-Unis, & long-
teups commandé le fort Darling, et est mainte-
naut employé au département defamarise à Biche
mond. Le général Les s épousé miss Custis d'Ar-
lington, fille et héritière de Geor Wasbisgton
Parke Custis, fils adoptif du grand Washington,
qui avait épousé sa mère, Mme Custis. Le géné-
rui Lee est donc le dernier représentant de lu fa
wille de Washington, dont tous fes membres sur-
vivants,fidèles à lu Virginie, se sont fuit tuer du
côté du Sud depuis le commencementde lu guerre.

Le général Lee à trois fils : le brigadior-géué-
ral G. W. Custis Lee, aide-de-camp de M. Jeff.
Davis, sorti de West Point aveclen. 1; le major-
général W. H. F. Lee, qui commande une divi-
slon de cavalerie dans l'armée qui couvre Peters.
burg et Richmond ; et Robert Edmund Les, qui
à l’instigation de son père, eat entré comme sim-
ple soldat dans l'artillerie de Rockbridge. Outre
ces Lrois fils, le général Lee à eu quatre filles :
Mary, Auge, Agnis of Mildred, La seconds est
morte depuis le cuunueuevment de is guerre; les
trois putres ne aunt pas cucore mariées. L’ainée,
Mary, s’est convertis À la foi catholique, ot mani-
feate Vintention de prendre lo voile, ausuitdt que
lu guerre sera fiuie ct que sa tendresse fliale lui
Foncier de quitter sun père pour se consacrer

eu,
Il eat souvent question d’un général de cavals-

tie, Fitzhugh Lee. Centle fils du commodore, vt
par cousuquentle veveu du vainqueur de Manas-
sas

0
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CONSEIL-DE-VILLE.

Mercredi, 18 janvier.
Son Honneur le Maire au fauteuil.
Pétition des propriétaires et des habitants

des rues Sham et Kent, demandent que des
funaux soient placés dans cen rues.— réfé.
tée au comité de l'éclairage.

Petition de Louis Larivés et autres
commerçants de poissons se plaignant que
l'on veniait du poisson hors du archi—
Réferée au comité des marchés.

Petition de- bouchers se plaiguant que
les épiciers vend nt de la viande dans leur
magasin—au comité des march,

Petition des commerçants de volailles se
plaignant que les épieiers vendent des
volailles dans leur maga in—au comité des
marchés.

Lecture d'unelettre du Procureur-Géné-
ral, qui dit ne pas avoir d'objection qu'on
poursuive le Brand Trono en son nom,
daus l'affuire des charretiers, purs que le

is dans cesgoavernement ne paie pas de
cuuses.
Le consciller Rolland trouve qu'il est sin-

gulier que l'on pour-uive au nom du Proc.-
Général, qui est avocat du Graod Tronr.
Peut-il être en wême temps avocat du Grand
‘Tronc et des charretiers,
Lo conseiller Ledue domandesi d'autres

personnes peuvent poursuivre.
Le Maire lui répond que les charretiors

peuvent poursuivre en leur nom.
Le consciller David se lève et dit:—

Pourquoi reproche-t-on au Procureur-Géné-
ral de poursuivre en son nom, puisqu'on
lui a demandé dele faire.
Le conseiller Labelle—II «et plus con-

venable que la corporation prenne l'affaire
en malo.
Le conseiller Rolland.—Je dois dire que

le procureur-général a montré beaucoup de
libéralité.

Leoture du rapport touchant le change-
ment de Ju constitution du conseil pour
les élection. municipales. Celui qui pos-
rède dans claque quartier des propriétés
au-dessus de $300 Peut voter dans ces
quartiers,
Le Maire.—Unecopie imprimée de ces

changements sera envoyée à chaque mem-
re.
Leoture d'un rapport par lequel on veut

faire application au Parlement pour l’em-
prant de $400,000, en bons payables dans
5 ans, pour l'établissement d'un pero en

cette cité.
L'écherin Content voudrait savoir ce que

l'on doit faire de ce rapport.
Le Maire.— Qu'on

des finances et qu'il soit ensuite soumis au
Conseil.

L'échevin Content donne avis de motion,
qu’en vue de la détresse duns laquelle se
trouvent los pauvres de cette ville, il leur
soit voté une sommo do $2,000.
Le conteiller Goyette demandesi le co-

mité de police avait drot d'accepter des
soumissions par rupport au nouveau chef
de police, sans l'outorisation du Con.
sil. Quand on a besoin d’un umiployé,
c'est le Conseil qui doitle nommer et von
le comité. II dit que le comité de police
veut donner un appointement de £400 uu
nouveau chef de police.

L'échevia Lechire nie que $400 aient
été promis.
Le Maire.—Lee applications par rapport

au chef do police no sont pus régulières il
vaut mieux venir devant le conseil. Le
comité de police a donné des appointements
à un avocat pour ln Cour du Recorder,
tandis qu’il y en n un de salarié par la
corporation.

conseiller Labelle.—L'avocat du Re-
corder ne pouvait suffire seul, c'est pourquoi
on à nommé un autre avocat pour l'aider,
Le Maie.—II y à des avocats appoiutés

par Ia Corporation, on devrait ne pas en
rendre d'autres.
L'éclievia Content demande que tout oo

quele comité de police a fait soit annulé,
Motion du conseiller David re'ativement

à l'élargissement de la rue Dorohoster.—
Renvoyé à la prochaine amemblée.
Rapport du ocmité des chemine—Que

des remerciments soient votés aux Commis
ssires de la rue Notre-Dame pour la manid-
re habile aveo laquelle ils ont secompli
eurs fonotions.
Proposs par I'échevin Bulmer, seconds

ar le conseiller David, que oe rapport soit
Ho té.—Emporté. 9 Pro

pport du comité des chemins, pour la
prolongation de Is rus Cyprèe.

Proposé par les échevius Loclair et Bul-
mer, que ce rapport soit adopté.

Proposé en amendement par les conseil-
lors MoGibbon et Stevenson, que os ra
port soit remis à ln prochaine séance ;
consentetuent.
Ma comité dos finances.—Que les som-

men données la succession Marsteller
aux maisons Le refuge de otto cité leur
soient délivrées.—Adopté.

Rapport du comité des finances concer-
bunt l'augmentation du salaire des officiers
de lu corporation,

Propusé par l'échevin Bulmer et secondé
par l’échevin Bellemare, (ue oe rapport soit
adopté.

roposé en amendement par je couseiller
McGibbon ot vecondé par le con oîtler
Donavan, que ce ra soit remis à la
prochaire séance. ne forte discumion tiny Et dat Firginée guéniom s'eusuirit,

réfère au comité
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Cerx DE POLICE.

Présent :-—Soa Hon. lo Juge Coumsor.

18 jaav.
Siméon Doucet, soupçonné de larcin,

renvoyé à la station de police.
Olivier Kellestine, larcin, emprisonné

pour examen.

 

NOUVELLES DU CANADA,

—Ilss produit eette année uv retard
remarqusble dans la préparation de ls traver-
se de Longueuil. USS personnes en ont

fité pourfaire un chemin privé, où ils
t payer les passants.

y
—L’usage du Nubé prend des propor-

tions alarmantes et chaque tête s'imagine
en réver un. Voilà que les journaux de
Québec nous apprennent que ces cache-nez
émigrent sur les chefs masculins. © Samedi
et dimanche derniers, dit le Chronicle, une
centaine de jeunes élégants se drapaient
dans de longs foulards entortillés sur leurs
têtes et disaient s'en trouver très-bien."
L'opinion commu: © est qu'on ne va jamais
rendre le graud air de l'hiver dans le but
y trouver ses aises, mais bien de voir et
d'être vu. Les nubias répugnent dono su
sens commun,et il est à e-pérer que 0 nua-
Ge passeru comme les autres.

—A une assomblée des membres de la
société d'agriculture du comté des Deux-
Nontagees, teune & Ste. Scbolastiqus, lun-
di, le 21e jour de décembre dernier,les per-
sonnes suivantes ont été élues officiers et
directeurs de la dite société, pour l'année
1866:

Officiers :—)eau-Bte. Daoust, éor., Pré-
aident ; Win. Logtis, éer., Vise-Président ;
Damien Masson, Secrétaire Trésorier,

Directeurs :-—Alexandre Go ‘vi in, Re-
bert Waker, Fre. Xavier Ci... ein
Thomas Dobie, Octave Besuchuuws, -, 1Ji-
dier Lefebre, Isidore Cuin-Brordcand.

Et pour être membre de la chambre d'a-
griculture :

Le Major Campbell, Capt. Lamo'he,
Rivière-St. Pierre ; Wi. Boa, écr., et Cha,
A. M. Globenky, éer.

Ii a 6t6 déoidé que V'exhibition anouelle
de la société aurs lieu à St. Benoit, le
vingtième jour de septembre prochain.

  

Commerce.
 

Buukau be La Minerve,
Montréal, 18 janvier.

Lefroid est d'une upiviatreté désolaote ; il ne
se fuit guère d’affaires.
a

Droits perçus à la Douane de Montréal :
18 Javier coco s 6 come noms 00000 $18,806.21
—————

FAILLITES.

(De la Gazette du Canada du 14 Janvier.)

FAILLIS.

a À Corbin, New-Carlisie, assemblée le 4 fi-vrier.
A H&E HDubrule, Actonvale, B C, 26 jan-

vier.

J P Lake, Morven, i C, 30 jauvier.
MW Brown, Hamilton, Hl C, 28 junv.
Geo M Urr, Cookshire, B C, 31 janv.
Eli Walrath, Portland, H C* 30 janv.
David Phillips, Hamilton, He 26 jaur.

2 Robert Wright, Township de Hamilton, ne,
4 jaur.

R Etery, Stratford, H C, 30 janv.
John Fair, Ottawa, H C,3 fév,Muithend '& Geddes of William Muirhead &

Cie, Galt, H C, 26 janv,
Walter House, Dunnville, H C, 9 mars.David McDougall, Thornhill, § C, 24 janv.
B lI Mudge, Hawkesvills, H Q,23 janv.
J H Clint, Québec, B C, 23 janv.
Alex Dethistoun,Pete; Tough, IT C, 23 janv.
Samuel Heakea, Toronto, I

C,

26jany.
Hugh Reed, Tyendinuga, H C, 27 Juor,
Louis Fournier, Québec, B C, 25 janv.
Joseph Mason, Hamilton, H C,2 fév.
Geo Bell, jr, Beverly, H C, 24 janv,
E O Crawford, Toronto, H C, 30 janv.
Score & Brayley, Toronto, H C, 30 mars.
N A Tomlinson, Prince Albert, H ©,28 junv.
Carleton Lyude, Whitby, H C, 35 fev.

STNDtCS.
Levi Fowler, Fiugai, H. C., à la masse de

faillite de Alezander Pollock.
Joba Plimsolt, Montréal, à a musse de faillite

de P. 7. Romain,
D. P. Janes, Montréal, à ln masse defaillite de

David A. P. Watt.
John Plimsoll, Montréal, & 1s masse de faillite

de David Guthrie.
Charles Pursous, Toronto, à la masse de fuil-

lite de JosephBingham,
Andrew Smith, Mauilla, H. C., à In masse de

faillite de Rhenard Maybee.
James Holden, Prince Albert, H C, à la masse

de faillite de Heury Webster.
Wilson & McKeand, Hamilton, H C, à le mas-

se defaillite de C II Vannorman & Cie.
R M Rose, Kingaton, H C, à la masse de fail-

lite de Wotnas Davis.
Jame: mamie Hamilton, 1 C, à ls massede faillitee Joreph Faulkner.
8 C Woud, Litdsny, 1! U, & lu masse de fuilli-

te de Juin Matthie,
Wilson & McKeand, lawilton, H ©, & la mas.

se de fuillite de Robt Evans.
G MoMicken, Windsor, It C, à ln masse defaillite de Jas Crawford.
T 8 Brown, Montréal, dans l'affaire de faillits

do Turnbull & Brodie.
A W Smith, Brantford, 1 C, à la tasse de

faillite de Michael Grabam.
P 8 oss, Montréal, & 1s masse de fuillite de

Robt. Rutherford, Guelph, If C.

A
t
l
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MARCHÉS HONÉTAIRES.

Montréal, 15 janvier.
Les conrtiere achôtent les greenlache 53) et

les vendant 844. L'argent we! :vheté 44 et
vendu 4.

 

New-Y'urk, 18 janvier.
Valeurs meilleures. Argent en demande à 7

par cent Echange sterling tranquille, 1097.Or ouvert à 2164 et formé à 316j. '
to.

MARCUE EN GROS.

Montréal, 18 janvier 1865.
x s'est veudu un lot choisi de 500 gris à laut

riz.HM
Farioe par qrt de 196 Ibs :—su , extra 84,70

à $4 90; extra $4.60 à 94.66 ; de goût 94.35 à
94.40; superf. marques de la cité, drasasaio;
superfine, bis du Onnads, $4.23) à $4.27 joue
prime his de l'Ouest, $4.20 ; farine des
tats de l'Oues $4.15; superfine Numéro 2
.95 à $4.00 ; fine $360 $3.80; ordinaire
.30 à $3.50 ; Recoupes $2.90 & £3.10; farine

en sac de choix, $2.28 & $2.92) par 112 Ibs.
Blé, par mts de 60 lbs :mCe qui arrive va auxmeuniers.
Farine d'Avoine, par 200 tbs :-<Prix ordinaire

$4.75 4 $6.00, selon los qualités,

Ailepart Iba $cslls pat 100

[be

:—Potasse, $3.36 & 83.371.
Perlasses $5.45 à 85.50 ! 85.574

Lard, par get de 200'Iba :—Pas de transestions.
Cochons abatius, par 100 lbs :—Marcbé tran-

quille; vente à$7.00.
Beurre, par 1b:--18 à 20 cents.
Fromage, 9 à 10 cts pour bon,
——.

MARCHE DE NEW.YORK,

New-York, t# janvier,
Fariue—Reçu 8,506 qris, marché Joued ; vente5,000 gris; 0.71 À 4.85 pour sup. de l’Ktat: 10à 10.10 pour extta do ; 10.18 à 1025 pour choishe do ; 9,70 à 0.85 pour super, de l’'Ouent ; 19 10

à 10.50 pour comm. à moyenne du hist ;11,06 à LL.15 pour comm. à hounes marquesd'exportations de K. M, O, *
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Farine canadienne : lourd, vente 300 qrts ;
10.10 à 10.20 pour com; 1030 à 12.00 pour
bonne au choix,
Farine de seigle ; tranquille, 8,50 à 9.25.
Blé—Reçu Aucun ; marché lourd et nominal.
Seigle, tranquille.
Orge, lourde.
Blé-d'Inde—Reçu 5,497 mits; marché tran-

quille et lourd ; 188 pour mêlé de l'Ouest.
Avoine, ferme 1.06 à.07 pour de l'Ouest.
Lard, à la baisse . vente 1,800 qrts; 42.00 A

42.25 pour nouveau mess ; 40.87 à 41 pour d'un
en ; 34 pour prime.
Bœuf, ferme.

———me

DERNIERS AVIS DE L'OUEST,

Reçus à ls Bourse par télégraphe.

Milwaukee, 17 janvier.
Blé--$1.674 en magasia. 1,000 mnts reçus.
Farine—$7.50.
Lard—Mess, $37 20

Chicago, 17 janvier.
Bl6—$1.63 en magusin.
Blé d'inde—S2 ets en magasin.
Lard—Mess $35.00.

lrmma

Cote du Marché Viger.

Corrigée ex ressémentpour 16 Minerve par M.
“ Babes Clere du Marché.)

 

Montréal, 1% janvier 1865,

BETES A CORNES — re. yualité, $5.00
à $6, peu, vente prompte.
2e et Se qualité, $4.00 4 $4.50.
Vachesd lait, $15.00 4 $25.00, beaucoup.
Extra, $30.00 4 $40.00, peu.

HOUTONS—$5 3 4—2de qualitc $32 $4. vente
prompte.

AGNEAUX—$4 à 5—2de qualité 3 à 3.50.
COCHONS—Aucun.

1re qual, $5.00 4 $12.00 peu ; 2de
1.00.4 $6.00

NOUVELLES TELEGRAPHIQUES.
RAPPORTERS vous© LA MiNERVE."

DEPECHESDU SOIR.
Washington' 18.

Les rebelles firent des efforts désespérés au
Fort Fisher. Le fort eut pu être pris de même,
la veille de Noël, avec auvius de pertes. La
latte dura 7 heures. Les fédéraux ont perdu de
14 800 hommes de terre et 100 de mer. Le
fort avait 72 canons. Les confédérés ont perdu
500.

Now-Yuêk, l8.

Le steamer Mora Castle rapporte de la Havane
que le 14 aucune nouvelle intéressante n'avait
té reçue de Mexico. Une lettre de St, Thomas

du 30 décenibre,dit que le gouvernement du Pé-
rou à une grande majorité dans le Cougrds et
que l'intérieur est très-puisible. Tout porte à
croire que la question espagnole-péruvienue sers
termiule à l’amiuble, et d'une manière honorable
pourles deux gouvernements.
Un rapporte gne 1,000 habitants de 8t. Do-

mingue ont CLÉ repoussés dans uve attaque sur
Monte-Christo ; rien de plus particulier sur cette
affaire. Des nouvelles, datées du 24 décembre,
de Carracas et Puesto Cabello, ont été reçues.
Ona fuit druit aux plaintes de l'état de Guijano,
et la paiz est fuite. Le général Pulgar à voulu
révolutionner le Zubano, mais il « échoué. Le
colonel rebelle M. Nolnn, et M. J C. Donald ont
été, dit-on, assassinés à Matamoras. Le 8, le
steamer rebelle, Col. Lamb, eat arrivé à la Ha-
vane venant de Nassesu. Le 9, le steamer Lark,
207 tonueaux, est arrivé de Liverpool sous le
commandement de C. J. Helm. Le8,lo steamer
Neva arriva avarié.

Depechesde Nuit.
La première partie de nos dépéches contient

des détails peu intéressants sur la prise du Fort
Fisher.

 

   

New-York, 18.
L'or est fermé 4 2154.

Washington, 18.
La Senatinelie do Richmond contient tn nou-

velle suivante. La paix en bas de Richmond n'a
vas été troublée depuis Plusienrs jours, et on n'a
pas on vue lu reprise des hostilités d'ici a quel-
que temps.
Onrapporte que la semaine dernière Rosser à

traversé les montagnes et s'est empuré de
Beverly.
Quartiers généraux de l’armée du Potomac—

Dos déserteurs sunt arrivés dans nos lignes en
avant de Petersburg la nuit deruière, Îly rap-
portent qu'un espace de 45 mille entre Danville
et Greensboro a fté détruit,

New-York, 18,
Par le steamer de la Havanes nous avons

reçu aujourd'hui des nouvelles de Verucrus jus-
qu'au 31 déc. et de Mexico jusqu'au 27.
L'empereur Maximilien & écrit une lettre à son

ministre dans laquelle il lui fait connaître ses
vues sur la question religieuse ; il lui aanooce
qu’il ere tulérant euvers toutes espèces de
croyauces, mais que la religion de l'Etat sera la
religion catholique romaine.

MARIAGE.
A Hi. Jean d'Iberville, le 16 janvier courant,

& 11 heures du matin, par le Kévd. Messire N. T.
Hébert, Curt de Bt. Louis de Kamourasks
et frère du marié, assisté du Révd. Messire Laro-
que, J. B. C. Hébert, Ecuier, Notaire, de Quebec,
8 Dlle. Julie-Louisa Lang,fille de feu T. Lang,
Ker.
mr

MANIFESTATION EXTRAORDINAIRE
PRODIGES ETONNANTS

BT

Phenomèu.s Incompréhensibien

FAR

WARCRY,
LE GHAND PRESTIDIGITATEUR

ST LE

SOUVERAIN DES ROYAUMES DU MYSTÈRE
4 La

SALLE NOBDHEIMER,
COMMENÇANT

MARDI NOIR, LE 17 JANVIER.

Portes vuvertes d 7 heures; la séance com-
mencers d 8 heures. On peut donner ordre aux
voitures pour 10 beures.
Admission, 25 cents ; siéges réservés, 50 ots.
N. B.~I1 y aurs grande séance pour les en-

fants MERCREDI et SAMEDI après-midi, à 3
beures. Admissioo—Eufant, 134 cents.
Bureau ouvert de 10 hs, a. M. dg hs. pn
17 janvier—108

 

VICTORIASKATING CLUS,
GRANDE SOIREE COSTUMER !
Par permission obtenue des Directeurs, les

membres de ce Club sont par les présentes aver-
tis qu'une GRANDE SOIRER COSTUMRE anra
lleu ats RINK, versla DRRNIERE SEMAINE de
CR MOIS Aucun autre que ceux costumés
n'aurs la permission d'aller sur la glace. Nul
masque reçn, excepté par permission du comité.
Aucun bomtue ne devra prendre d'habits de fem-
me Ceux qui ne sont
auront le permission
pourvu qu'ils soient in: te par lettre d'un
membre, adressée aux soussignés, dési tle
nom et le costume proposé. Un billet d'entrée
vera délivré à ces personnes. Les souscripteurs
qi déelrent go costimer doivent se procurer vn
billet des aoûsaigués ler sourcuiptenrs vu
“ Fude des Soirées Unstumndes ” devront, eur
demande, rec voir deux billets de faveur.

k BRAUFIELD,
W. J. CUNNINQUAM,

Cowie.
Buren© 25, Petite Rue 81. Jacques,

 

     17 janvier — 108 us k 1

me, |doivent être

AVIS
Machine approuvee de Paradis

Pour presser le Foin, le
Coton, &c., &e.

Le suuisigué, qui à pris une patents pour cette
utile invention, désire très respectueusement
attirer l'attention de tous ceux qui sont intéres-
sés dans le pressage du foin, &e. en faerli-
ser le transport, sur cette muchise qu'il vient
d'inventer, et lea assare qu'elle est un des ptes-
seirs les plus puissants et les plus complets qui
sient été encore offerts au public.
Le pris variera de $75à $125 pour chaque

machine, selon ss dimension Deux hommes
peuvent, en dix minutes, presser an paquet de
deux cents livres daus l'espace de deux pieds et
demi quarrés.
Pour plus ample information, s'adresser par

lettre frane de port à
JOSEPH PARADIS,

19 janvier—110 Hochelags.

PERDPU,
Bn cette ville, le 16 du courant, de ches M.

Pierre Delorme, Rue St. Paul, & u'd 1s Rue
Le Mon: un ROULEAU de OUIR. Ls per-
sunne qui le remettra ebez M. Pierre Delorme
sera récompensée. *
19 janvier—110 ti p

"7 VENTEPARUT

AUTORITE DE JUSTICE
S8&RA VENDU, LUNDI,le BIXIEME jour du

mois de FEVRIER prochain, à DIX heures de
l’avant-midi, à 1n purte de l'église de la paroisse
de St. Martin, l'IMMEUBLE ci-aprée désigné,
dépendant de le communauté de biens qui à
existé ontre CVRILLE CHARBONNEAU et
défunte MARIE BOUCHER, son épouse,savoir:

UN TERRAIN aiué au dit Lieu de St. Martin,
de deux arpents de largeur sur environ
sept arpenta de profondeur, borné au nord
gr Raphaël Beaulieu, au sud par Antoine
oucher; au eud-ouest par Félix Lavoie,

et au nord-est par Eliézer Gravelle, sans
bâtiments dessus.

Pour les conditions, s'adresser au Notaire
soussigué,

P. OREVIER,

St. Martin, 18 janvier 1865—110 ta à

 

 

    Cour de Circuit
iwtrict de Mont-

No. 1038. .— BRIDGET BER-
RY alias BARRY, Demanderesse: va JOHN
RATHBONE, Défendeur; et T. C. do Lorimier,
Ecr., Avocat, Disteayant.
Bere veudu par autorité de justico, samedi, le

28 janvier courant, à 10 beures a. M , au domi-
cile du Défendeur, No. 35, Kus de is Commune,
les meubles et effets du Défendeur suisis en cotte
cause, tels que tables, chaises, prelau, tapis, poë-
les, &e. Conditions, argent comptant.

NOEL ROY, H. C.8,
Montréal, 19 janvier 1865— 110

Province du Canada,
District de Montréal,

Province du Canada, Cour on Cigouir,
District de Montréal,

>

JEAN-Bre. HAUSSRL-
No. 5525 MAN, Demandeur ; vs.

FRANÇOIS - XAVIER THÉRIAULT, Défen-
deur.
AVIS PUBLIC.—Par encan public et par aui-

te de saisie, il sers veniu par I'huissier soussi-
gné, au domicile du Défendeur en cette cause,
en lu cité de Montréal, le vingt-bultième jour
de Janvier courant, à dix beures de l'avant-midi,
tous ses meubles et effuta de ménage, consistant
en tables, chaises, pendule, kc. Le tout sera
veudu et adj gé au plus laut offrant et dernier
enchérisseur, pour argent comptant

P. LECLERC, B. C.$.
Montréal, 19 jaffrier 1865—110 p

SOUPE ET STEAKS
TORTUE VERTE

TPIBMRBRAIPI:Y,
OEHONT SERVIS

AUJOURD'HUI ET TOUTE LA SEMAINE
ON FUURNIRA LES FAMILLES,

Aussi. venant d'être reçus de splendides DIN-
DES BAUVAGES, d- 18 à 22 IS; CAILLES,
POULES DE PRAIRIE, PERDRIX, OANARDS
et OERCELLES, CHAMPIGNONSfrais, etc.

Carliule & McConkey.
18 jan—109 tp

(FRENCH FLUTING)

Pour ROBES de BAL. Toutos espèces d'étoffes
exécutées trés élégammentet dansle plus court
délal, ches

MADAME IIUNE,
120, Rue Notre-Dame,

Ba face du Palais de Justice
(Ci-devant 150, rue Craig.)

13 janvier==10h da k

MERES,SAUVEZ VOS ENFANTS,
Pastilies-a-vers vegetales

DE

DEVINS,
ESSAYEZ LES

LT SOYEZ CONVAINCUS.
Elles sont certainementle reméde Ixplus cficace
pour la destruction des vers qui suit eicore connu

 

 

  
Demandes les “ PASTILLES-A-VERS VE.

GETALES de DEVINS," et ue rousen Inisuz
pas imposer par l'offre d’une autre préparation,
Chaque boîte renforme 30 pastilles, aivai que

les instructions requises.—On voudru bleu obser-
ver aussi que ces pastilles sont chacune d'elles
estampillées des lettres “ DEVIN&" commega
tantie contre ta conire-façon e“. qu’elles né son
jamais vendues à l’once oula livre.

Préparées seulement et en veate, en gros et en
détail, chez

DEVINS et BOLTON, Chimistes,
Prüsle Palais de Justice, Montréal.

M. B.—On fournit les acheteurs en gros à rui-
son d'un escompte libéral
3 janv—105

   

  

Envois Américains, -- Escomptes
Déranrement Des Finaxces,

Dounue, Québec, à mars 1864,
IL est ordonné pa n. Ministre des Fi.

nances que désormais is hebdomadaires,
soient publiés et fournis aux Colleeteurs dr,
Dousnes su sujet du taux de l'excompte allous
sue les envois américains, lequel doit être en
prppertion du prix de l'or tel que représanté pat
"Echange, à un taux égal à celul-ci.—Ces avis

ubliés chaque samedi dans la
anada.”

R.8.M BOUOHETTE.

Dfvauttnent pus Finarces,

   

* Gazette du

SOUMISSIONSDEMANDEES,
LES Hommes de l'Art a voudrout entre.
rendre le -hôvement

d
e

l'INTERIEUR de
'RGLISE et de la SACRISTIR de la Paroisse
de CONTRECŒUR, pourront en voir le PLAN
au Presbytère du lieu, ot donnez par Lettre leur
Prix d'ici à DIX jours, à dater d'aujourd’hai.
Les Curés et Marguilllers se réservent le droitdone pas scorpter ni le plus haut prix ui le plus

ll ne sera donné que très pou comptant; les
palements se feront par termes,
Contiscœur, 16 janv. 1805 —107 ©

Avis Public
Une BLROTION pour I'sdoption ou le rejet

d'un Réglement passé par le Conseil Muatelpa!
de ju Paroisse de Mon'réal, pour la prohibition
de la vents de liqueurs où l'octroi de licences à
cel effet, en vertu de l'Acte de Tempérance de
1864, dana les limites do ln dite paroisse, aura
lieu dans le vill» de St. Henri, JEUDI, le 23e
jour de FEVRIER prochain, à DIX heures de

 
 

l'avant- midi, dans 1s maison de la Veuve
DSÈVE.

A. Ds8ÈVE,
Becrétaire-Trésorier du dit

Cous- il
Village St. Henri, 12 janvier 186108 qes
 

 

Témioignage des Artistes les plus
distingués en faveur de

STEINWAY & FILS.
New-York, déc. 1864,

LESgrands Pianos, quarrés et droits fabriqués
par Mesars “Srginway & Pits,” leur unt acquis
use telle réputation par tout l'univers qu’il est
impossible pour nousd'y rien ajouter,

Ayant nous mêmes éprouvé et essayé ces ins-
truments pendant des années, tant en public que
privément,il nous est bien doux d'exprimer nu-
tre franche opinion sur Ja supériorité iucontes-
table de ces Pianos sur tous ceux que noûs con-
naissons.
Parmi toutes les qualités qui fontleur sup’-

tiorité, on distingue :—
Une furce, une richesse #t un volume sans éga-

le dans le son auquel o>joute un brillant rare,
une netteté ot une éyu i ¢ arfaite pour toiles
les notes de 1a gamm , ui pac dessus tout une
durée de son surprenante dont ls puseté et lhur-
moule sympathique ne changent jamais eur ln
touche la plus délicate ou Ia plus forte,

Cette particularité dans les Pinpos de *Sruix.
WAY,” avec In précision sans pareille, l'étasticité
et la promptitude d'action qui esractérisent leurs
instruments, ajoute à leur incomparable durée
tmsigré les plus grandes épreuves sont vraiment
surprenantes et reclament à is fuis l'admiration
de tout véritable artiste,

En conséquence nous considérons que les Pin
nos de “* Srmixway” sont à tous égards les mell-
leurs instruments munufacturés soit our ce con-
tinent ou on Europe, et nous nous en &rvons ex-
elusivement soit en public soit prirément, et
nos les rrcommandons fnvariablement à nos
amis et au public.

Nous avons a différentes drogen exprimé no-
tre opinion

eur

des l'innos de différentes manu-
factures, mais nous n'hésitons pas à déclarer
ceux de Messrs. “ Sreruway & Fius” supérieur

  

à tous.

8. B. Mills John N. Pattison
Willium Masson Robert Goldbeck
Robert Heller Alfred H. Pense
Catl Wolfshon Henry C. Timm

George W. Morgan Theo, Thomas
(Organ: de Grace Church) P. L. Ritter

B Musio Max. Maretzek
Ouil Bergmann (Direct, de l’Opére Italien.)

(Conducteur de l'Acadé- Theo Biafeld
wie de Musique et de ls
Société Phbilarmoniq.) (Conducteur des Con-

certs Philarm de N.
Y. et Brooklin )

GOULD & HILL, Agents pourles Pianos, 59
Grande rus St. Jacques.

Tjaav.—101 ds

 

CORFORTIONDE MONTREAL
BUREAU DES REVISEURS,
AVIS PUB IC

EST PAR LK PRESENDONNE quele dit
BUREAU DES REVISSULS nommé pour reri-
ser la liste des voteurs pour la prochaine Elec:
tion a o d'un RAIRE et de CONSKIL-
LERS, ainsi que pour les Blections Patlemen-
fuires, dans cette ville, S'ASSEMBLERA
l'Hôtel-de-Ville, TUUS LES JOURS, à DIX
heures du MATIN, depuis et après VENDREDI,
le VINGT JANVIER courant, et tous les jours
suivante, jusqu'à ce que toutes les dites listes
des voteurs soleut regiees; et que lu révision
des listes se fera dans l’ordre suivant, savoir :—

le Bureau revisers:
Les listes des QUARTIERS K T, CENTRE et

OUEST, VENDREDI,le 20 Jau- er courant
Ln liste du QUARTIER STE. ANNE, SAME-

DI, le 21 Janvier courant;
Lu liste du QUARTIER ST. ANTOINE, LUN.

DI, ls 23 Janvier courant;
Ls liste du QUARTIER St. LAURENT, MAR.

DI, le 24 Janvier courant;
Ls lute du QUARTIER ST. LOUIS, MEK.

CREDI,le 25 Janvier courant;
Laliste du QUARTIER ST. JACQUES, JRU.

D1,Iv 26 Jauvier courant ;
La liste du QUARTIER STE. MARIE, VEN.

DRBDI, le 27 Janvier courant.
Bt toutes personnes qui ont demandé à faire

Wouter leurs noms à quelques-unes des dites
listes ou qui ont objecté aux nome maintenant
aus aucune des dites listes et demandé à les en
faire ir OU qui sunt en sucune manière inté-

ns les dites ates sont par le présent
de se présenter devant le dit Bureau

aux jonre ci-dessus mentionnés, pendant lesquels
les || dans lesquels el‘es seront concernées
seront révisées.

 

 

  

  
  

Par ordre,
CHS. GLAOKMEYE
; Grafiler de ls Cité.

Bureau du Greffier de la ©) té,
Hau LdeVille, 103 os!

Vos. at, D jabrvier 1868.

Succession de J, M. Desjar-
dins, Ecr,

AYTas.

Les soussignés dounent AVIS qu'ils ont éténommés Bxécuteurs Testamentaires de fou J. M,DESJARDINS, Eer., Avccat, de Montréal.Les personnes andettées envers la successiontont requises de Burst Immédiatement entre lesmaine de M D, DESJARDINS, No 15,
Rue St. Vincent.

 

  Duane,dle, 19 jasy 1808,
RN conformité a l'ordre susdit, avis satpur le,préseut donné que l'escompte autui iné #81 décise

ré bire munintenant de 5 § par cent, li quel per
centuge du reduction sera contiaué Jusqu'an
tochain avis hebdomadaire ets'appliques 4 à Lo.8 |
les achats faits aux Ktuts Unis duranteettr se. |
waive, t

R. 8 8 BOGCURITL. | ww

Les persouuse ayant des reclamatio ys contre
la succession voudront bi u les Saire conuatire
On prie les personnes qui ont des Livres appir-senaut au défunt de leg rermeitre immédisie-

ment.
M, FMHRY,
JOUN Hoon,
THIOD DESJARDINS,

{mae Tr

47 jauvise—106 Ai
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VENTE Pak ENCAN.
PAR B. M. AITKEN. i

Huile deCharbon
PAR ENCAN.

VENDREDI, le 20 JANVIER, dans les Sailes
du Souseigné, 144, rue oni seront vendus
pour COUVRIR LES PRIX DE VENTE,

Trois cent quatre barils d'hui-
le de Charbon clarifiee,

Quali é supérieure et marque de cho's;
Vente d DIX heures.

8. M. AITKEN,
Encanteur.

109

 

2,500 LOTS DP TERRE
VENDRE

AUX TERMES LES PLUS FACILES
ET A DES PRIX

DEFIANT TOUTE COMPETITION.
CEUX qui désirent acheter des low à bâtir à

très-grand marché, sont respectueusement infor-
tés que le svusaigué vitre eu vents los lot sui-
vents : : .
Lo-—400 LOTS DE TERRE adjoiguant immé-

diutement le terminus des chars de la cité,
à Hochelaga, faisant front sur les rues
Bite. Marie, Ste. Catherine, Outario, Sher-
brouke, Gerrard, Forsyth et autres belles
rues.

20.200 LOTS sur le chemin d'Hochelaga et
sur une nouvelle rue au Nord-Quest de ce
chemin, & 8 arpents plus bas que Ia bar-
riére.

3u.—Adjoiguant ces deruiers lots, un maguif-
que côleau d'une vinglaine d'arpeats, où
le vableet la glaise ufireut de grands avan-
tages pour faire de lu brique :—à vendre
Far quelques arpents à ln fois,

40.—800 los situés sur In magnifique Avenue
Colborne (ln plus large rue de la Cito:
90 picds,) en debors due limites de la Vile
le, dans la partie Nord-Kst. Ou à l'avan-
tage de pouvuir y bâtir en bois, de ne pas
avoir de barrière à payer pour s’y rendre,
et d'éviter les Laxes onéreuses de la ville,

Su.—200 lots sur la mime rue, en dedans de
ville, entre la rue Sie. Catherine et les
enchaives de la ville;

Bu.—40 lots sur la rue l’arteuais près de 1a rue
Ste. Catherine,

Tu.—200 lot sur le côteau, en haut de la rue
Partenais, en dehors deslimites.

Bu.—40 ncres de maguitique terru à culture ad-
Juignant immédiatement ces derniers lots,
et à veudre par deux ou cing arpents A la
fois, pour jardiver.

90-40 luts sur lu rue Ste. Murio etle Fleure,
entre la traverse de Longueuil et lu bare
rière d'Hochelaga.

 

—er—

100 magnifiques tots sur lus rues Sherbrooke,
Bt. Lanrent, St. Dominique et Cadieuz, près du
Couvent du lon Pasteur et au Village SL Jean
Baptiste.

Sur le plus grand nombre de tous ces lots,
l'acquéreur trouvers tout

le

sable nécessaire à la
construction de sos biliascs,et ie soussigné leur
fournira la plerre de magunne pour fondations de
leurs bâtisses, suns charge extra.

—AUSS) 1—

QUELQUES MAISUNS A LUUER ET A
VENDRE, EN DEDANS ET EN DEHORS

DE LA CITÉ.

 

Prix des lots :

10.…—Burla rue Ste. Marie, 20 € (15) par pied en
ruperficle i plus haut, 5 € à 15 € (34 A pd) do

   

10.— o de 5c à 134 c (3d à T#d)
30.—Belon la quantité,
40.=. viene... Bota (3d) do
Bo — 8 cta À 10 cta (3d à 6d) do

- «10 ets À 15 cts (ul à 9djdo
verses Booty (3d) do

80.—De £30 4 £100 Varpent,
90.—De 28 cts (1s Ad) i 40 cta(2s) le pied en

superficie.
Pour conditions et vir les plans, s'adresser,

entre Ÿ heures À. M, et @ heures P.H,

H. LIONAIS
Bureau, 21, rue St. Gubrisl ou Résidence

20, Rve Cadieux.
14 nov 68

JEAN LOYBEAU—Letrriu sur la vie
d'un potomé Jésus d'aprés M. Renav,
mutbre de l'Institnt, fe 12.022.200

RICA (l'abbs A F.;—Cours de Confé-
rences sur la Religion, le plus suivi, te
plus neuf et peut-être aus: plus soil
de qui ait encor- paru...

DUQUESNE (l'abbé )—L'Evangile mé-
Ait + distribué pour tous les j sure de
Vokes rea she bduion augmentée
Powlphens or et home

 

2.50

Looe wan SL LL, ec a sus
HBobat (labbe)—L Iuitetlus de Jés

Obrist méslités, 2 voi iu-13......
RANRAU—La France aux colo

diena ot Canadiens, 10-80. .
FRANQUEVILLS (Cha, de).

Ci bine politiques, judiciaires ot ad
Bi-tratives de l'Angleterre, | v. In-80,.

GAHUURD (Amédér)—Histuire conteni-
poraine, vompreuent les priucipaux
événem- 1119 qui se sont uccomplis de-
nui 1a Révolution de 1830 Jusqu'à nos
jours, vole. 1, 2 et 3, lv:

2.00

1.60

126

  

  

   

  
2.00

        
4.50

0.08 

LINGARD—Hisioire d'Angl terre, depuig
la première invasion des Romains Jus.
qu'd nos jours, traduite en fraigals sur
la derniére édition, par le Burop de
Roujous, revueet corrigée par Caziile
Bazion, d'aprè - indications mêmes
de l'auteur, 5 vol. grand in-80 reliés.

KELLER (Emile)—Histoire de France, 3
NULLaaus

LAHARPE-—Cours delittér ture ancien.
ne et moderre, suivi du tableau de la
littérature an XIXe nlècle, par Che.
nler, et du tableau de la lit:érature au
XVIe siecle. par MX. Saint-Marc-Gi-
rardin et Ph. Cherles, 3 vol. in-4to.….

MAISON RUSTIQUE du XIXe siecle,
Encyclopédie d'gricutture Pratique,
ornés de 2500 gravures, représeutant
les instruments, machines, appareils,
races d'animaux, plantes, arbres, arbus.
ter, fleurs, légumes, verres, bâtiments
rarans, ele. êtc., 8 vol. grand info,

NOUVEAU MANUEL pour gouverner
les abeilles et pour eu retirer un grand
profit, 3 voi. in-12 re::és. -R 2.00

En vente cbes

C. 0. BEAUCHEMIN er VALOIS,
10 janvier—102 Rue St. Paul. No. 137.

 Pelleteries! Pelleteries!
A MEILLEUR MARCHE QUE DANS TOUTK

AUTRE MAISON,

M. MAHLER, No. 319, tue Notre-Dame infor»
me respectueusement ses amis et le public en
général qu'il « déménagé à l'adresse ei-dessue,
ol il expire par les prix et la qualité de ses arti.
cles mériter une part du patronage public,

Me. M. attire particuliérem.at l'attention des
Damen et des Messieurs eur te fait qu'il peut leur
fournir un article à bien mellieur marché que
dane tout autre Etablissement de genre à Mont-

al,
ta longue expérience dar les affaires, à Pa

vie, & Le dees.

d

Si. Petershonirg et ant à gran
Ard vilive, lui perinet de dire qu'il peut faure un
article tien mieux, à meilleur marché »t dans
vamellleur putr n que tonte aute Maison eu
cette ville, Lunuve lui vue chance et vous juge-
tes par vous même,

13 de,

  

12.00

2.00

s.00

to.06
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VENTE PAR ENCAN.

PAR G. MCGREGOR,
Cette apres-midi.

VENTE PAR ENCAN
DE LA

Baalnce des binsde deux faillis,
Le Bonssigué vendra par En à sun Naga-gesin, 266, Rue St. Paul, JEUDITe DIX-NEUP,la BALANOE DES BI6NS appartenant à desFONDS DS BANQUEROUT y comprenant :—
Murchandises sèches, Ferronneries, Vitreries,

Poëles et une quantité d'Ameublement de
maison,

— ac,—
5 Caisses de Souliers de drap allemand
} Balle de Railrood Wrappers
3 Balles de sacs de toiles cousus à la main
1 Excellente Balance à plateaux

— 4vso, —
200 Casques de fourruros assortis pour hommes

et enfauts
1 Caisse de Uricoliner.

Vente à DEUX lisures,
109 G. XcGREGOR.
      

COMPAGNIE ("ASSURANCE

UNION COMMCRCIALE
CONTES

LE FEU ET SOR LA VIE,

Les soussigués ont nmmé

MM. 6. 0. De LoRME

o ANT. Tt LLIER
leurs AGENTS AS. ISTANTSpour rendre des
Assurances à la Compagute ciedessua, duns ia
cité de Montréal et ses environs.

HORLANU, WATSUN & Cr,
Agents Géuciaux pour le Canada

Moutiéal, 9 jauvier 1065,

Es référence à l'annonce ci-dessus, nous avi à
l'honneur d'offiir au public ney services com«
Agents locaus pour effectuer des Mé:urauor> à
l’Union Commerciale, contre ie feu et sur lu vic,
Cette Compagnie, avec un capital de $1 2,600,000
et l'immence putrvuege dont ellrjouit, offre les
plus sûres garanties aux personues qui dévicent
‘assurer.
L'activité et lu pouctualité que nous apporte-

rons dune l'exercice des fonctions que les Agents
généraux ont bien voulu nous confer, nous mé-
titeront, ll faut l'espérer une part légitime de
Patronage.
La classe commerciale des campagnes, comme

celle de la cité, trouvera son avantage à s'-sau-
rer à l'Union Commerciale et nous seront tou.
Jours prête n répundre à toutes les demaudes
dans le plus court détai.

Toute communication pourrait nous être adres-
sée au Bureau de Poste, boîte 533,

G. 0. Dz LORME,
ANT. TELLIER.

Montréal, 9 janvier 1858— 109

DUNS AUX VOLONTAIRES,
1 est proposé de fouruir aux Volontaires de

Montréal, actuellement en service à la frantiere,
des jouroaux,des livres, drs 1.ublications pério-
diques,el autres moy: na d'utnusements qu'ils ne
pourraient autrement se procurer, et qu'il eut
trés-desirable di procurer à des hommes subite-
ment appelés par leurs devoirs loin de leurs
demeures, et exprsés à beaucoup de privations
unuxquelles ile ne tout pas bahitués Tout dond'argent où d'effets vera reçu au BUREAU DUMAJOR DE BRIGADE où par aucun des sous-
sigués, sous lu direction de qui devra se faire Is
distribution.

Les contributions d'argentserviront à l'achat
if ® Livres, Jouruaux, &c,

EDWARD T. TAYLUR,
Major Uom. lofantetio Légère 31,

CHAS F. HILL,
Major I. Prince de Galles.

HENRY MACKAY,
Major de l'Artillerie.

J. H. ISAACSUN,
Major Hoel

P.J.M CINQ Mare, en
ajor Chasseurs Canadiens.

JAB. G JOHNSTON,
Major Carabiniers Victoria.

THOS. KIRBY,
Capt. lofunterie Légére Royal,

9 janvier—10]

 

COMPAGNIE DU CHEMIN DE FER
MONTREAL ET CHAMPLAIN.

AVIS.

L'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE ANNUELLE
des Actionnaires aura lieu, au Bureau de la Com-
paie, Pointe Bt Charles, Montréal, MERCRE-
DE 1e HDITIKMEjour de FEVRIER prochain, à
UNE heure précise.

JAMES FERRIER,
Pré:ident.

 

Montréal, tu janvier 186B.— 107
N. B —On l'intention de proposer l'ajourne-

ment de l'Assem'iée à un jour à être désigné
plus tard.
 

VENTE PAR

AUTORITEDE JUSTICE
SERA VENDU au plus offrantet dernier en-

chérisseur, n la porte de l'église paroissisle de
St Joachim de Chateauguay, LU ND 1, le
TRENTE JANVIER mil huit cent soixante-et
cing, & UIX heures de l'avaut-midi, PIMMEU-
BLE ci-après désigué, appartenant aux enfantsde feu ÉTIENNE RÜFIANGE et FRLIOITE
ALLARD, en qualité de douarrices, eavoir:
La moitié indivise d’une TERRE sise et située

æb la paroisse de SI, Joachim de Chateau-
guay, sur le lac St Louis, de la cunte-
nance en tolalité d'un arpent et demi de
front, sur vlogt-cing wrpects d- profon
deur, plus vu soins, joignant en front au
lac St. Lonis, par derriere aux terres de
la rivière Chatraugray, d'un côté au
nord-ouest à K. Nichuleon, et d'auire côté
au sud-est à Juachit: Gendron, avec une
Maison de pierre, grange el écurie dessus
construites,

Pour les conditions de vente, v'airesser au
Notaire soussigné,

AN. LePALLIECR,

Chatenuguay, 18 jansier JRGB-—106 wap '
_—

ETABLIE EN 1837,

COMPAGNIE D'ASSURANCE
ore

Britannia Lie Assurance Company
t, PRINCHK STREKT, BANQUE D'AN-

GLKTKRRE, LONDRES,
Autorisée de nouveaux pouvoirs par l’ActeSpé

cial du Parlement, 4 Vic., ckap. 9.

AVIS
BST PAR LES PRÉSENTES DONNE que

JOSEPH JONES, Feuter, Coroner,s été noms
mé À gent de cette Compagnie pour Montréal
On peut obtenir des prorpæetse en détail ©

toutes les info mations requises quant an mode
d'effectuer des Ammrance: en nde. sant u
V'Agent Président Cn Bem B44, Cetitg
Hoe Bt. Jooqn + uri-énl,
Médecin—JORN REDDY, M D

ANDREW FI ANGiS,

 

 a=
E/ he1g ostobre—43 tag roucétaire

  

  

VENTE PAR ENCAN,
PAR SHAW & FRERE.
Grande quanti’ de:Livres

Endommages
Le soussi, vendre snosa, aude MM. D.

à

J. SADLIERà Cm., cola

d

e

nesSt. François-Xavier et eyDey tréal,une Quratité de LIVRES DONNE?GÉS par l'eau fraiche, comprenant: Li-vres de Prières, Vies da fous.Chria: et

d

e

laSte. Vierge, Livres Catholiques, et autres Livresd'Ecoles, Papier ot Enveloppes.Le tout sera vendu sans réserve.& veute commencera LUNDI prochain, ieJanvier, à HUIT beures P. M, dt sontiérerschaque soir jusqud ee que toutTe fonds endom-magé alt été vendu
BHAW & FRÈRE,101 w Encanteurs.

Ume Decouverte Merveillense !
GARANTIÆ REMETTRE LES CHEVEUX

GRIS 4 LEUR ETAT NATOREL!
—_—

Le Régénérateur Physiclogiste d ,pour les Cheveux pres possi done<om tstricte conformité des lois de Physio 1de ia Chimie Végétaie moderne, de D'ou pasune teinture et il ne laise wueune trace. Danatous les cas, Il reatore ies cheveur gris à leurcouleur primitive. LI produit une croisan-ve luxuriante de nouveaux cheveux eur unetête chauve, quand la racine n'en est pas com-plétement désorganisée. ll prévient ls châtedes cheveux et fait disparaître la crasse ec lespetites praux Bbches qui y amasent. Il con-serve les cheveux soyeuz,polis et leur donne uneapparence brillante.

E. A. Martineau,
Place d’Armes, voisin du Cosmopolitain,

et 230, Bus St Joseph.
Ko gros ot en détail—Éscompte libéral ae com-terce—Prix, T5 cents la boatellle, .

33 dée—80umk

A. C. AMARY
Plumes de fantaisie, Vautour

et Autruche.
1:89, 1ue C'IRAIG, coin de Is rus Br, URBAIN.—
EJSoul établissement Parision à Montréal.

Prix Medérés.
M1 janvier.—103SEER ap

 

 

VENTE HAR LE SHEAR
 

AVIS PUBLIC est par Ie présent donné que
les trrres et ténements ci-dessous mentionnés
seront vendus aux temps et lieux respectifs men-
tionnés plus bas. Toutes personnes ayant d
exercer, à cot égard, des réclamations que je
Régistrateur b'est pas tenu de mentionner duos
son certificat en vertu du chapitre trente-sis
des Statuts Rrlondus pour le Bas-Unnada sont
bar le présent requises de leu faire connaître
suivant la Loi, Tuutes Oppositions afig de con-
server pourront être filées dans aucun temps,
dans Jen deux jours qui suivront le rapport du

it Bref,

, A]Venditioni Exponas
DU DISTRICT DK MONTRRAL.

Montréal, d savoir:

{|

JOSEPH ALFRED
No. 614. BASTIEN, © la parvisse

de Vaudreuil, Tanneur, demandeur ; contre les
terres eb lénements de PIERRE OHRYSOLU-
GUE LEDUU, ci-devant de le paroisse de Ste,
Jeanne de l'Isle Perrot journalier, et maintenant
de la paroisse de Vaudreuil, Philomène Leduc,
file majeure el usante de ses droits, Adeluide
Leduc, épouse de Pierre Ménard, parti aux pré-
sentes afin d'assister et autoriser sa dite 6 use,
cultivateur, aussi en Sa quali é de tuteur dûment
élu en justice, le troisième jour de février mit
huit cent soixante-et-trois, à Juseph Olémentine
Pas ‘hal et Alphonsine Leduc, enfants mineurs
issus du mariage d'Adsiaide Pilon aves feu Au-
ustin Leduc, zon premier mnri, et le dite Âde-
de Pilon, comme commune ea biens aves le

dit fou Augustin Leduc, et maintenant éponse
de Jacques Proulx, son second mari, cultivateur,
Ppaiti aux présentes afiu d'autoriser et assister sa
dit époute, demcurant tous d: ns la dite parois-
ae de Vaudreull, dans le comté de Vaudreuil,
dans le district de Montréal, défendeur:

Les dites terres et tènements mentionnées et
décrites en la cédule aunexée au dit beef, mar-
qué À, comme euit, savoir :

UNE TERRE sise stoitudenu côté fonat de la
côte St, Loui né la paro seigneu-
tie et comté de Vaudreuil, dans le diatriet
dv Montréal, connue et distioguée comme
lot numéro cinq, de la conténance d'envi-
ron trois arpenis de front sur environ
vingt arpents de profondeur; tenant on
front au chemin de base de la dite côte,
en arrière à lu lerte de Jacques Lalonde
d'un côté d la terre de Pierre L ue,
et de l'autre côté au terrain ve
Custonguay — bâtie d'une maison, une
grange et auires bâtisses.

Pour être vendues à la porte de l’ gine par
roiselale de la paroisse da Vaudreuil, MARDI, le
SEPTIEME jour de FEVRIER prochain, à DIX
beures de l'avant-midi.

Le dit Bref rapportable le vingi-et-unième
jour de Février prochain,

T. BOUTHILLIBR,
Shérit.

Bureau du Bhérif, 1 104
Montréal, 11 janvier 1865.

 

 

POUR LES SUJETS ANGLAIS.
AVIS est douné par les présentes Qu'acces

Muire, iréfet, Bailli, ou autre officier où officiers
d'aucune municipalité de cette province, et au.cuve pérsubne où personnes quelconques, excep-
té celles qui de temps en temps seront spécla -
lement atoriséss et chuisies pour tel objet. par
Son Excellence le Gouverneur-Général, n'auront
de jouvoir ou d'auturité pour faire ou délivrer
un pnesé-port ou tout document qu'on prétendra
Stee passe-port, on de cette nature ou effet, ou
tout ev r.ificat du portenr er tout sujet anglais ou
né en Angleterre, ot avis est de plus donné
qu'aucun tel passe-port ou certificat, tel que
su dit étmacé per les personues autres que celles
autorisées comme suadit sont nulles et d'aucun,
effet quelconque.

Wu. McDOUGALL
Bocrétaire.

Bureau du Beoréta:
Québec, 26 Décless, jo °

BANDE ANTI - RHUMATISMALR
pe

A. PERRAULT,

Bureau: No. 3, Rue Perrault,
AY 148 DU CHAMP-DE-MARS (ERT)

Seru tot! <rs à vontreches MM LANPLOUGH
% CAMVHELI, et ches DEVINS & BOLTON,
Plsruaciens, res Nour-Dame, Pris, $3.
1opty

 
  

  

 



 

 

    

 

 

 

perscanes das le Bas-Canada, se
ne de Paisener à l'ASSEMBLEE LE-

ATIVE pour obtenir ls passation de BILLS
PRIVÉS ou Foot portant concession de

ji éges exclusifs ou de pouvoirs de corpors-
pour des flus commerciales où autres, où

ayant pour but de régler des arpentages ou défi-
pir des limites, où de faire toute chose qui suralt
l'effit de compromettre les droite d'autres par-
ties, sont par les prése..tes notifiées que, par Jes
règles 53ème et suivan » du Conieil Législatif
ot de l'Assemblée Législative respectivement
{lesquelles règles sont publiées au long dans ls
Gazette du Canada), elles sont req: d'en
doncer DEUX MOIS D’AVIS (apésifiant claire
ment ot distinctement la naiure et l'objet de la
dite demande), dans la Guzelte du Canada, en
anglais et en français, et aussi dans un jouruai
“2 et devs un joornal français publiés dans

le district concerné. Le premier et le dernier
de pois avis devant être envoyés au Bureau des
Bills Privés de chaque Cham
Foute petitions pcur Bills Privés doivent être

présentées dans les {rois preusières semaines de la

 

DA. DOUCET, ALFRED T0DD,
refer du Bureau Grefiter-en-obef da

Bula Privés,  Buresu des Bills Privés,
©. Législatir. À. Législative.

Québec, ler décembre 1864—TI

 

Novel Ligne Diligences
ENTRE

LACHINEMONT.EAL
TOUS LES JOURS un SLEIGII à deux che-

veux laissers 'HOTEL OTTAWA i LACHINE
poor MONTRE AL à ® heures À. M, et laissera

YHOTEL RAPIN, Nos. 40 et 42, Rue StJoseph,

MONTREAL, pour LACHINE,à 5 heures P.M.

PASSAGE - - - -- 25 CENTS.

 

Nouvelle Ligne de Diligences

IL;AACOHERHNFayM.

UN SLEIGH 4 QUATRE CHEVAUX laissera
le No. 63, Rue St. Joseph, MONTREAL,tons

Les DIMANCHES(vile temps le permet) à UNE
heure, pour LACHINE,et laissera LACHINE
pour MONTREAL à 41 beures l’. M.

PASSAGE - - - - - ‘35 CENTS.
FDP" Onpeut se procurer des billets au Bureau

da l’Exprese de la Cité, No. 33, Grande Rue St.
Jacques.
Si on l'exige on ira cbercher les personnes su

domicile aans charge extra.

CHS. LARIN,
Propriétaire.

RK. CAMPBELL & Cie
MONTREAL,

ENTREPOT DE TAPIS, PRELATS ET
RIDEAUX,

40, Grande Rue St. Jacques.

On vieat de recevoir Le articles suivants:

TAPIS—Tournay, Veloncs, Bruzels, Tapisserie
Kidderminster, Allemands, &o., &o.

PRELATS—Anglais, Ecosenis et Américains,
des meilleures manufactures, avec les plus
beaux patrons.

KAYPTULICON—Un nonvel aiticle pour cou
vrir les planchers qui est très en usage dupe
la Grande - Bretagne et sur le continent
d'Europe. Nous somuva les Agents pour
l’ons des meilleures mao ufacivres.

RTOFFES PuUR RIDEAUX—Unce grande va-
riété de maguibques Etoffes.

NATTES EN COCO—De différentes largeurs
et qualités.

COUVERTS DE TABLERS ET PIANOS-Nous
avons plusieurs articies tuarquante en cetie
ligne.

AD DETAIL—Les personnes qui veslent mone
ter leur maison !rouveront notre assortimett
des plus complets.

EN GROB-—Les Marchands feront bisa de venir
examiner notre fonds; les articles ont été
importéspar l’un des associé wodi-
tons sont des plus libérales.

CAMPBELL & Cia,
49, Grande rue S:. Jacques

22 déc—88
 

15 sopt—6 sk

A. Larue & Cie,
MARCHANDS-- TAILLEURS,
RUE NOTRE - DAME,

{Voisins de la Pharmacie du Dr. Picault.)

Les soussignés ontle plaisir d'annoncer à leurs
sorabreux amis qu’ils viennent d'ouvrir, dans les
magasins nouvellement const -uits par l'Honora-
ble G. E. Cantiez, voisins de la Pha-mecie du
Ur. Pieault, à quelques portes de le Rue Bouse.
cours, une BOUTIQUE D£ TAILLECHS, où ln
so chargeront de la confection de tout liabille-
sent que l'on voudra bien | ur confier, Lataute
réputation de l'un des as ociés co me corveur,
et recevant par lse différents var rurs les étoffe
lee plus nouvelles de Fiance, d'Angle.erre et
des Étate-Uzis, ler- awure u…6 part du paiions-
ge public,
Les premiers ouvriers tallleurs ont été enga-

géo pour l'é‘ablisserment et les soussignés font
femarquer que les habiliements p-omis seront
strictement livrés à heures dites,

 

A, Larue & Cie,
Rue Notre-Dame.27 octobre—42

     

OB LA MAR FRERE & CIE,
Muison Américaine à Commission,

BY

Marehands a Commission en
general. ’

203,— RUE $T. PAUL. — 202,
PEDATBRLy

On recoit constamment des con:ignations de
MARCHANDISES SECHER, BO1TES et SOU-
LIEAS, TABAOS, PROVISIONS et toutes lea
Marchandises propres au Marché Canadien, que
nou” offrons au commerce sux prix les plus mo-
dérés. Les Marcuands de la ville et de la cam-
pagne qui ont besvin de Marchundises ou Pro-
duits Américains de toute sorte trouveront ce
Qui leur faut dans nos vastes magasine, où leurs
ordres weront promptement exécutés. Nous re-
cevons eussi constamment des PRODUITS des
INDES OCCIDENTALES et de AMERIQUE
DU SUD,tels que Bucres, Tabacs, Couleurs pour
Teindre, ke, &c. &c.,

5 nov.

 

49—im

On demande.
UNE PLACE comme MENAGERB dans une

maison privée,
K'edresser au No. 24, Grande Rue St. Laurent,

  

8 nov 

Magasin ue Provisions et Clos
Bois de Construction,

LES Soussignés eaimssent l'occasion de leur
déménagement de In Hue Craig au No, 50 Rue
ST. PAUL,voisin de l'Eglise Bonsecours, pour
informer leurs pratiques, qu'outze leur CLOS à
BOIS,ils tiennent un MAGASIN de PRUVI-
SIONS où Île auront eunstamment en mal:
Farine, Lard, Beurre, Avoine, Son, Grue, &c.,
Bois de Uonstruction ae toute qualité et de
pris, Madricrs, Pianches, Bardeaux, Tringles,
Lattes, Ecbelies, Dalles. Hames, kc.

Ils achéterunt toute espece de prodnits dans
leur banche de Commercy, ot se chargeront
nusdi de la vente des produits que l'on voudra
bien leur coufler.

LEON HURTEAU & Cus.
13 vuillet. 128

CHARLEBOIS, VALOIS & CIE,
2330, RUE ST. PAVE.

LEpublic est nformé que nous venons d'ou
wir

Un Magasin de Quincaillerie
dans le local ci-derant occupé par A. Brewster,
où nous aurons constamment en veote UN AS-
SORTIMENT complet de tous les articles ayant
rapport d cette branche de commerce provensat
des meilieurs Marchés d'Europe et des Htats-
Unis. Aussi, Un assortiment complet de Pobles
de toute qualité, à viogt pour cent meilleur mar-
ché que partout ailleurs.
Venes vwiter notre magasin avant d'aller ail-

leuin. Les articles sont de première qualité et
tes prix réduits.
Montréal 20 aont 1864—amk 143

 

 

A pplication au Parlement.

APPLICATION SERA FAITE au PARLE-
MENT PROVINCIAL, à 8 prochaine & ssion,
pour un Acte incorporant ln “ COMPAGNIE
DE PLACEMENTS DE FUNDS DE MONT-
REAL,” (The Montreal Investment Company.)
Montréal, 18 nov. 1864. 0

 

Application au Pariement

UNE application sera faite au Parlement Pro.
Tincisl, d ia prochaine session, pour un Acte
incorporaut une Association pour l'avancement
de l'Art Musical à Montré .l, appelé “ L'ACA-
DEMIE DE MUSIQUE DE MUNTREAL.”

19 uov=81 dm

COMPAGNIEDURICHELIEU,
Demande sera faite à la Législature, à 6a pro-

chaine seucion, par in Compugnie du Ricuel/eut
our un Acte lui permettant d'augmenter son
'onds Capital et lui donner le droit de tenir des

vapeurs pour remorquer les vaisseaux aur la Ri-
vière où le Golfe St. Laurent, et Aussi pour
am>nder leur Acte d'Incorporation pour autres
fins.
Montré 1, 9 léermbre 1864— 78—dm

QUINCALLLERIES,POELES, &e.
SANCER & FRERE

COIN Dés
RUES SAINT-PAUL & SAINT-GABRIEL

 

 

 

LES Soussignés auront toujours en mains un
Assortiment complet et bien asscru de Ferron-
neries et Quincailleries et de toutes sortes d'UU-
tils pour Entrepicoeurs, Menuisiers, Churpen-
tiers, &c., POELES de CUISINE de toutes sor.
Les, entrau rev le # Victor,” le “ Queen's Choi-
ce,” et le “ Pearl,” qui, tous, donneront entière
s.tisfaction ; Peintures de toutes couleurs, Hui-
les, Vernis À Meubles et à Voitures, Thorében-
tine, sins! que Vitres de Luutos graudeurs et
coupées à ordre.

SANCER & FRERE.
13 septembre 4

DEPOT CENTRALDE POELES
Etc., Etc. Etc,

où l'on trouve le meilleur assortiment à bonne
composition, eat au

No. 146, Rue Craig,
ViI-A=VIS LA

Rue Nt. Charles Borromée.
MEILLEUR ar Ci.

48 nov. —68
 

P.JKEARNEY
ENCANTEUR,

47 — Rue St. Pierre — 47.

Vente du dehors et du soir faites à den condi.
tious tres modérées Meubles de Ménage cons
tumment en tmaistet à vendre par Encan tous
ios MARDIS et VENDREDIS Avan-es libéra-
leu faites sur touie espèce de propriétés. Le
Boussigué paiera les plus baut prix aux persou-
nes qui voudront disposer de Meubles et autres
articles par vente privée,

P. J. KEARNRY,
el Encanteur

J. À. GALARNEAU,
AVOOAT,

BUREAU: No. 3, RUB SAINT - VINCENT
14 juiz «14
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AVOCATS,
: 4, Petite Rue St. Jac-
ques, (en haut )

|

BUREAU

 

 

MM. J, P, & M rulvront les Districts de Raint
Hyacinthe, Richel.eu,
Herbi r,

ler sept (864

CUDLIP &SNIDER,
MARCHANDS DE BOIS,
4 COURTIKES DR VAISSEAUX

an

'MARCIHANDS A COMMISSION,
st. Jean, N.-Brumawick

13 sept-—4am

LE

BAUME DE GERISIER SAUV GE
WA NASHAER

A 616 employé prudant pres dan onu: siecui
Avec le succés le plus étonnant dana

le Traitement des
Rhumes, de is Tous, Enrovement, Maux de Gor

ge, Iuflususa, Rhumes aigus, Oroup, Maux
du Foie, Brouchites, Difioultés de

in Respiration, Asthme,et
toutes les affec-

tions do la

GORGE, des POUMONSet de Le POITRINE
¥ COMPRIS LA

Consomption.
Ji n'y & pue un seul indivisn que

snison, à quelqu" s-uns des aymp-
tômes ci-dessus, quelque légère-

‘Ament développés Qu'ils soient ; le
négliganee de quelques-uns de ces
‘ympiômes conduit uécessaire
ment au dernier qui est le plus
imortel de tous cous compris dans

‘Mice catulogue, Le pouvoir de la
“ gomme médécinale ” du Uerisie:
Sauvage sur cette classe de mals.

K die est treB-counu, lant est cousis
dérable le blen qu'ii à produit et
nt est grande le popularité qu'il

'est acquise.

X7"Dans cette Préparation, en outre deu ver-
tug du Cerisier, il I & combinsa avec lui d'autres
ingrédients d'égnie valeur qui augmentent ains
son excellence et forment uu Reméde dont le
pouvoir d'adoucir, de soulager et de guérir les
Maladies, ne se trouve dans sucuns autre Méde-
ciue inventée jusqu'à ce jour.

   

  

 

Certs ficut ds L. J, Racien, de la “ Minerve)
Montréal, 20 octobre 1868.

8. W. Fowle & Cie., Boston.
Messieurs,—Ayani éprouvé les plus beuress

résultats de l'usuge du Baume de Oerisier Sau-
vage du Dr.Wistar,je suis perté à exprimer lu
confiauce que j'ai dans son efficacité, Depuis
neuf nois, j'ai souffert d'un Rhume dangereux
nccomp-gné d’uue douleur dens le côté qui ue
me quittait ni été ni hiver, Durant le mois d'uc
tobre, les symptômes sigmenterent d'une nu-
nière slurmante,et j'étais Lellement épuisé que
Je ne pouvais faire que «quelques (ay sane eue
ubligé de mo reposer. A cette époque, je cum
mengui a faire usage du Baume, et j'éprouvai
immédistement du mieux, et spr o8 uvuir pris
quatre bouteilles, ma saute fit complétemen
Tétablie. J'en ai aussi fait usage dans wa fa
mille avec des heureux eflets. Je suis certain
que tout Canadien qui en fers usage en sera su-
tisfait. Il suffit d'en faire ueage une seule foin
pour admettre que c'est le remède par excellence,

L. J. RACINE.

UN REMEDE POUR LE RHUME,

St, Hyacinthe, C. Ë., 21 août 1856,
MM. Seth W. Fowle & Cie.

Messieurs.—Depuls plusieurs wos, ma petite
fille, âgée de 10 ans, souffrait d'un rhume dans
gereux des plus graves, et rien de es que nous
faisions 1e pouvait la détivrer de ses louleurs.
Enfin, nous résolûmes de recourir à votre Baume
de Cerisier Sauvage du Dr. Wistar, Trois heu-
res aprésqu'elle eut commencé à en prendre,
elle éprours un graud soulagement ; en moine
du trois jours, elle était complétement guérie,
ot maintenant elle est bien. J'ai depuis recom-
mandée votre Baume à plusieurs de mes voisins
ui l'ont employé,et je ne sache pas qu'il ait
failli chaquefois qu'il a été employé.

Vous aves la liberté de faire de ce certifica
l’usage que vous voudres. Hil a lo privilege
d'induire quelque personne à employer votre
Baume,j'en serai heureux, cas j'ai ea lui une
grande confiance. P GUITÉ

Propriétaire du Courrier de at tiga

KFAucun de ces Baumes n'est le vériusble
que vetul qui pocte la signature I. Burrs sur le
Papier.

SiTH W, FUWLE & CIB., Buston.

Propriétaires
XP"A vendre & Montréal, chez Devins & Bol-

ton, Lamplough & Campbell, Picault & Fils,
Joba Cacdaer, A. G. Davidson, Kenneth Oampe
bell & Cic., J. A, Harte, H. R. Gray,

F,Rn Gros, par Lyman, Clare & Oie., et Joh
Henry & Cio., et par tous les Droguistes

1 sept

SIROP PECTORAL
D’AYER l’osr promple
guérison de Tous, buses,
Grippe, Enrouements, Croup,
Bronschbites , commencement
de consomption et pour le
.oulagement des cousomptife
nvancés,

Son utilité ert si générale et les guérisons
qu'ila produit: sont el nombreuses que dune
pres que toutes len parties du pays ll se trouve
plusieura personnes qui, par l'usage de ce remè-
de, sont revenues de maladi D sérieuses des
poumons. Quand on en a unefc ait usage as
supériorité sur les autres expecioraaty est trop
sensible pour se coustiaire n l'observation, et
une fuis qu'un n reconuu 6 vertu on n'hésite
pas sur le choix du remède qui convient à use
affection grave et du igéreuse den vrganes pul-
tnonaires, causée par is climat. Alors que di
reudèdes inférieures manguerent complétement
leur effet, celui-ci s’est fait des amis à change
nouvelle épreuve, leur à apporté un soulagement

ila ne pourront pas cublirr et à produit des
rérisons trop D mbrerses et trop remarquables
ant qu'on Ait pu les perdre de vue
Nous pouvons seulement assurer le public

qu'il possède plus que jamais les mei:leures qua-
litées et qu'il peut être efficace aux guérisons
autant que par le passé.

Un grand nombre d'horutass d'églises, de mé-
dacins, d'hommes d'Rtat et de personnages émi-
neuts ont prôté leurs noma à des Certificats de
g'iérisors saone pareille, mais l’espace ne nous
permet pas de les produire ich, Les agents sous
nommés donnent gratis notre ALMANACH
AMERICAIN, où Îl ya toutes les descriptions des
maladies qu'ils  :érissent.

Ceux qui ont besoin de REMEDES ALTE-
RANTS pourse purifier le sang vrouveront leur
affaire dans le SALSKPAREILLE D’AYER.
Busayez-le et vous es connaîtrez la valeur.
Préparé par le Dr. J. C. AYER & Cis,, Lo-

well, Mass, et vendu par tous les Droguistes.
J. F. Henry & Cie, Montréal, Agent général

pour le CanadaBat.
8 décembre.

PERDU.
ENTRE Lachine et la Pointe-Claire, lundi der-

nier, 1n 9 du courant,un grand CABARET (Sal.
ver) plaqué on argent, avec carte lodiquant ss
destination.
Une récompense à celui qui le rapportore au

Bureau de “La Minerve” ou tu No. 155, rue St,
Joseph, Montréal.

16 jauvier 1885.—107 $

;A LOUER,
Une MAISON de première classe,

occupés actuellement comme hôtel ot
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usage, possédant uns cour spacieuse en
arriere et toutes les dépendances nécessaires à
un tel établis.ement, eu face du marché Bonse-
couts,

S'adresser à
J. TIFFIN & FILB, 1 jauvig 193,

Joliette et le Circuit “|

 

adw’rablement bien disposée pour cet

LA MINERVE 19 JANVIER 1865.
EE

JAHNSON, CHE 6 MORIN BOUTIQUE PASKINARL
TAILLEUR,

No. 2,

Rue Saint-Jacques.
LTE Bousignén ort le plaisir d'an-oncer aux

citoyens de Montréal, qu'ils sont maintenant
prêts à offrir le

La

PLUS FASHIONABLE
Qu'il ÿ uit en cette ville,

Tant wd la Coupe, à la Mode, qu'à la qualité
des Etoffes,

Le Departementdes Pratiques
EST AU COMPLET, se composant de

MARCHANDISES DE CHOIX
Das

MARCHES FRANÇAIS ET ANGLAIS,

et 1l est sous la direstion de

“ Fournisseurs de ire classe.”

Les Messieurs qui désirent avoir de BONS
HABILLEMENTS trouveront leur avantage à
venirau Magasin ci-dessus, où ils trouveront
des MARCHANDISES pourplaire aux goûts les
plusdifficiles On n toujours en mairs un grand
assortiment virié de HARDES FAITES, OOL-
LES, unis et de godt, GLLETS de Toile et d
Papier, OHEXISKS de Fiansile ot Blanches, ei
POIGNETS RAPPURTÉ 3,

James Donnelly & Cie.
26 oet—41 m

LE
Des SOUMISSIONSserontreçues à ce Bureau,

dunt SAMEDI, à MIDI, le 21ème jour de
JANVIERprochain, de toutes persornes compé-
tentes qui voudzo1t entreprendre le Chauitage
de la Nouvelle Douane de Québec au moyen de
Ja Vapeur

Les soumbisions derront constater la somme
totale pour laquelle l'entrepreneur sengagera de
fournir tous les matérivux, construire, poser et
faire fonctionner avec succès tout le mécanisme
nécessaire au chauffage de la bâtisse.

ll duvræ expliquer le système de chauffage
qu'il propose d'employer et soumettre un dévis
complet et des desseins détaillés de son appareil
et en garantir l'efficacité et le fonctiunnement
parfait pour noe période de trols années

Les soumissions devront aussi inclure tout
l'ouvrage en maçonnerie, changement dans les
murs, etc, que Décessitera le mise à exécution
du systéme, le nombre des bauilloires avec ap-
Varoils complets et le prix pour chague bouilloi-
re; le nombre de pleds linéuires de tuyaux, leur
diamêtre et le prix par pied ; le uombre de ré-
verbéres, s'il y en a, lu auperficie en pieds et le
bris par pied, ete , te,

Les plans de lu bällsses peurent être vus à cr
Bureau où de plus amplrg informations pe vent
être fourr:ies, si ellessont requises

Les soumissions devront être adressées au Se-
crétaire de ce Département et enduisées “ Sou-
missions pour le chauffage de la Nouvelle Dore
ne de Quebec,” et elles devrontêtre signées par
deux personnes soivables qui voudront se porter
cautions d> l'exécution fdele du contrat, de
Temicacité et du fonctionnement continu du sys
me,

Par ordre,
F. BRAUN,

Secrétaire.
Département des Travaux Publics, i 94

Québec, 22 décembre 1834.

06-5, oil13548
COMPAGNIE

Vapeurs earige de Montreal
Bous Contrat avec

LE GOUVERNEMENT CANADIEN
Pour le transport des

MALLES DU CANADA ET DES E~UNIS

Arrangements d'hiver,
Loupassagers sout enregistrés à Lontonderry

et Liverpool.

KP" Des diliets de retour sont accordés à don
Prix réduite.gy

isd LIGNE de 1a MALLE de cette COMPA-
GNIE ae compose des vaisseaux suivants de
première classe, bâtis sur le Clyde en fer et à
doubis engia:

PERUVIAN, 2600 ton...
MORAVIAN, 2680 to
HIBERNIAN,2434to

   

   

  

ept. Ballantine
« À

  

“Dutton,
NUVA-SCOTIAN, 1300 “Wylie,
BELGIAN, 2400 ton. “ Brown,
NORTH-AMERICAN. “Keer,
DAMABUUS, 1300 “Watt,
ST. DAVID, 1600 “Ald,

(Partant de LIVERPOOL tous lva JEUDIS
et de PORTLAND tous les SAMEDIS durant 1a
saison, arrôtant à Loch Foyle pour recevoir à
bord ot tnettre & terre les Malles et Passagers
pour l'Irlande et l'Écosse,)

 

Æt leur ligne de Glasgow, composé drs ates
mers suivants :
ST. GRURGE...... 1468 tous. . Cupt. Smith
ST. ANDREW »1432 ‘  Capt, Scott
ST, PATRICK. ,...1207 * Capt. Kerr
(Voyageant entre la Olyd- et Portland et New-
York à des inte +8 réguliers durant Is salson
de uavigation de l'hiver.)

 

   

  
 

Un a l'intention de faire partir les vapeurs
suivants de Portland comme suit :
St David............. Samedi, 7 Janv. 1805
North American + Samedi, 14 Janv, %
Nova-8cotian + Samedi, 21 Janv. +
Moravian ... . Bamedi, 28 Janv,

PRIX DR PARBAGR de Montréal i Loudon.
dery ou Liverpool.

CABINE .…..$T2 et $85
(Suivant lesaccomaodements )

ENTREPONT 00884
On ne pent retenir des Cabines à moius de

r d'avance
u Chirurgien d'expérience est à bord de

chaque vaisseau.
Pour f-st et autres partienliarités,s'adresser à

HUGH & ANDREW ALLAN,
Coln de: rues de Youvillee: Onmeune

Montréal
Ou à la Station du Grand-Trone,

Portland.

  

  

4 jan.—82

A L’ANCIENNE PLACE.

STATUAIRE.
3, RUE NOTREDIN3.

M. CHS. OATELLI, tonte cruvinti dons
sieurs du Clergé on particuri« vr prt ie
général, pour l'enenuragement qu'il en a regu,
jes avertit Ju vient de recevoir de nouveaux
et beaux MODELES de Bintuss en Plètre ei en
Cimeut patenté.

Tout ordre sera exécuté aves promptitude ef
à des prix qui déBent la eoncusrence

8 juillet —123 -

DENIS, TRUESDEL & TAËLLEFER
AVOCATS,

I TIENDRONT UN BURRAU A STE MARTINE

EN BOCIRTR, 5 jony Em  

LISTE des A RTILECS
PRBPARES ET VENDUS PAR

JOHN CARDNER,
CHIMISTE ET DROGUISTE,

205, Rue Notre-Dame (Ouest)
PRES LA RUE MeGILL, MONTREAL.

TOUTESDROGUES
PREPARATIONS CHIMIQUES

GARANTIES PURES.
Emulsion Canadienne pous in

TOUX,
En Bouteille de 1s 3d ot 24 6d.

Une Médecine remarqusble pour esimerlia Tous
ies Rhumes, I'Enrouement, 1a Difficulté de res-
over, &c, 88, et pour soulsger les Chatouille.
meal désuvréables de la gorge qui'causent une
tous incessante, Aussi

LOZENGES l'OUR RHUME
boîtes pour 1s 3d

Pour le guérison de la Toux, Rhumes, Cathar.
re, Ajthmes, Brouchites, Influsnss ot autres
Maludies des Pounsons et de la Gorge.

LES PRESCRIPTIONS DES MEDECINS
SONT PREPAREES AVEC SOINS.

  

Magnesie effervescente curative
FOUR LES

AFFECTIONS BILIEUSKS, INDIGESTION
CUNSTIPATION HABITUELLE, bc.

Cette préparation est effective pour le souluge.
ment de Maux de Tôteetest hautement aimee
sommeagreable purgatif, en bouteille de 26 Gd
et ! lb do 6 ad.

Pllulesaperativesstomachiques
PUREMENT VEGETALES,

Pour
L'INDIGESTIUN, CONSTIPATION HABI-

TUELLE, MAUX DE TETE
Bt tout désordre de I'Estomac. Les Etudiunts
les personnes habituées aux Bureaux ou aux
Comptoirs et tous ceux qui sont sédentaires et
privés du dénéfios d'oxercises musculaires et du
Changemeut d'air, svuffreut fréquemment de la
Couatipatioo, du faiblesse dans lu vue ot mal de
tôle. À Ces prisounes vn recommande particu-
lièrementces l’ilules, ot of elles sont prizes d'a-
près les directions dupnées,elles donneront un
promt soulsgemeut, en boite, le 3d.
Fanence étherce concentrée de
Gingenbre de ln Jamaique.

Cette préparation esta sun plus baut degré
de conceutration ; elle contient toutes les pures
propriétés de celte racine de prix et reclame
uue préférence décidée contre l'essence telle
qu’on is prépare tuviutenant. Vendue en bou-
teillead 4s 6d.

Destructeur de Vers de Gardner
RÉNEUE INFAILLIBLE.

Cbiuque paquet contient cing poudres qui sont
agréables wu goût «° parfaitement sûres, Prix,
sa 3d le paquet

Preparatit pour les Entants
Vue dedecite d’une efficacité réelle et ap-

prouvée pour la guérison des maladies qui nur-
viennent aux jeuves vi.funts, savoir ; le Rachi-
tisuse, Gonvulsions, Demition, Gripes, Rougeo-
iv, lrrégulurity des intesting, dont les entunis
auulfreut si crusllement. Ce préservatif emt ex
empt de tout ingrédient pernicieux et peul tre
donué avec ls plus grande aureté à un enfant
immédiatement apres sa naissance. En bouteil-
le de le ad.
Pilules Anti-Blilieuxes de Cooper
Ces Pilules sont préparées avec te plus graud

*oin d'après la rec tte originale. Elles ne peu-
vent être surpassées pour les fortes constitu-
tlonsen en faisant uraggle sois avec une puu-
dre seidlits le matin.

KI" AVIS —Prenes celles qui 30-11 préparées
par mol el voyes i oe que mon num © trouve d
Ventour do cliaque boite.

J. GARDNER,
=20861—

Un grand assortiment choisi de
BROSSES A CHEVEUX, BROSSES A DRNTS

BROSSES A ONGLES, PEIGNES, 40.

RUILE DE CURARBON.
KEROSENK DE PORTLAND, HUILE [VOLI-

VE, FLUIDE A BRULER, LAMPE=
TOUR BUILE à CHARBON.

 

 

Poudre Allviunnue a Patisserie
de Gardacr.

Sans pareille pour sh purete ut son bon marché
En paquets de 1 1b 1s 3d chaque.

Sirop de Vinalgre et autres.

DECOUTIUN CUNOENTREE CUMPOSEE
or

L’Extrait du Fiulde de ia saine-
pareille rouge de la Jamaique,
Une ouce rat égale à un demiard de la meil

leurs décuction faite tells qu'crionnée par le
Collége des Médecins de Londres. On en fuit
comme uns Alléru. ve pour le Scrofule, Seorbu,
et autres Malndies . niunées el comme remède
pour neutralieer les «ifets injurieux du Mercure.
Cette préparation sers trouvée en tout préféis-
ble à la decoction telle qu’urdinsirement prepne
rée ; elle eut la meill-ure et aduptoe jour êlie
gardée eo contéqne ce de son élut concentre
avec lequol vÎle est prépurée et est plus porte
Live et convenable aux voyageurs En bouteille
d'uue $1 chaque, Lu vraie porte le nom “Gard-
ner, Montrüal “soufflé dans la boutetile.

Preparations superieures pow
ollelte,

DENTIFRICE LsiKCTABLE OU PUULItk
ETPATE À LKNTS

ANGLO-CANADIENNES,
Composé vraim -1.4 scientifique contenant dev

ingrédients pour neutraliser dus acides et en-
lever les tartres formées à l'entuur des dents,
sarringents pour renfurcir les dente et lee gauci-
ves, arôme pour rafraichie l'halcine Il donne
une belle couleur de Gerise aux levres vi aux
gencives ot unede perle aux dents,

Eau de Luvende

de la plus graode fuice, vgnle et à meilleur
marché à toute préparation angluise et française

solufios Tonique,
jui prévient certainement In chute des cheveux

sl etimule les racines. En bouteilles de 41 6d

Pommade Crystalline,
Uni article superbe, superien: « tout pour «8
cheveux ot leur donnent un maguilique luisant
Graisse Uraina et d’Vtirs, Rosemary Hair Wash
Castorine, Huile parfumée d'umindes, Teiutu-
res jour chezeux,(noires où beunes) Huile Pai-
ma Chrissi, Bau Lustrale, Tonique pour cb -
vous.

Fines : pougen de ‘l'urquie,
Poudre de Toilette, Créme vuimphrés pour Bal
ot pour lve muing rrevasséis, Denliftice came
phrée, Poudre Végetalen Dents, Crome supé.
rieure pour le froid, Opnguent supseieur pour io
vres, Bau de Uologne, Savon de Toilette &c¢

  

 

weAURmee

PEPPERMINTHE ANGLAIS BT AUTRES

LOZENGES.
Médecines Brévetées, Jostruments de Ohleurg +
Sangsues, Bas Blastiques, Secrétaires de Méde-
cins, Bau de Cougne de Farine, Parftumeries de
Lublo, be.

EN GROS ET EN DETAIL.

J. GARDNER,

PILULES DE BLANCHAD,
À l'lodure ferreux innitérable, sans odeur

veur de fer au d'iode,
L’ACADEMIE DE MEDECINES

« décidé (Héance du 13 août 1880)
* Que le procédé de col tion de cs Pi-

“lules offrant de grands serait pu-
f* bli4 dens le Buletin de see t *

N. B—Ne devront être cons dérés comme
préparée par l'Autenr que les Flacons de Pilu-
les qui prés nirront un CACHET D'ARGENT
RE. ofr. fixé à lu parte inférisure du bon
chons, et sn <\ynature ci-dessous : BLANOARD
Pharmacx n, Rue Bonaparte, 40, à Parie. Pris

 

  

4 francs le flocons de 100 Plluies.
te

route pas JOHN J GARDNER
jen 1864

SAMUEL HOLMES,
135, Rue St, Paul, 135,

A l'Enseigns du SOLEIL et des TROIS BARILS
MONTREAL.

Nouveau Porte-Allumeites en Fonte, surmonté
d'un joli Miroir—On est prié de venir is voir.

KÿPeintures, Huiles Verotes Couleurs pré-
46 et vaches, Vitres, Mastic, Huile de Charbon,

Cheminées, etc, ete, conjois-
vee la Ferblanterie, à l'ancienne place,

pris de Ia place Jacques-Cartier,
N.B—PRINTURES de toutes couleurs prépa-

rées ou Canisites depuis 1 à 25 livres, qui pou-
vent convenir à tous ceux qui viennent d'une
rertaine distance.

21 oct, 1864.—uk

GASWEENCe
LA SOOIETÉ D'ASKI RANCE BORUFÉENN

DB LONDRES B? D'ÉDIMSUAEN,
Aysnt un pourvoir pur acte spécini du Parle

Ment pour Assurance Sur la vie ei la ge
rantie de fidélité dunu les aitustions de
dépôts.

Prinsipal Bureau pour lt Causis—@®, Grande
Tue Br. Jacques, Moutréal, C. È

DIREOTEURS EN CANADA:
Heu Thomas. Ecr, (MM. Thomsa, Thibaudeau

Ola) Direeteur de la Banque de Montré
Président. =

L Honorable G. KE. Oactier, M. P P., Montréal
Thomas Oramp, Kor., Président de la Chambre

de Jommerce, Montreal.
L’Hon. Charles Alieyn, C. R., M. P. P.. Québec.
C.J. Brydges, Ecr. Dirvet-«r-Gérant du Grand

Trone, Moutréal
Médecin-—William Prese. Ker, M.D

 

 

Outre la transaction do. -ilaires à Assurance
sur la Vie, cette Buciére scevrde es BONS de
GARANTIE aux persornes ayant des situations
responsables ou qui sont sur fe point d'en avoir.
Les ‘aux de la Suciété pour ASSURANOR

BUR LA VIE sont wes-modérés, et quand île
sont effectués avec une garautie les premiums
sont considérablementréduits.
Toutes informations peuvent êtr obteunes de

EDWARD RAWLINGI
27 février—T0-ak Secré

Les eelebres Machines a Coudre
DE SINGER
'$ Ont été en opération

avec succés dens pres-
que toutes |. s parties du

* monde pour les dernié-
res quinze années. Aus-
ai les qualités supérieu-
res de ces Machines sont
si bien connues, qu’il
n'est pas nécessaire d'en
dire davantage en leur
isveur. Nais lea pérson-

- nes qui n'ont pas une
bonne connaissance des Machines à Coudre
peuvent être trompées en achetsnt vû qu'il y a
plusieurs contrefaçons de ls Patente de Singer
offertes en vente à Montréal duns le moment

J. D. Lawto: est la seule personne qui est au-
torisée à vendie les Machines d Coudre de Bin-
ger à Montréal, et les personnes quise propo-
sent d'acheter trouveront, apres examen, qu'el-
les sont les ceules Machines qui peuvent durer
le plus longtemps et qui oni un- action correcie
NB —Toates les Mach'nes vendues à ce Bu.

reau sont garanties de donner une entière saiis-
action ou Pargeot vers romis, -
On a toujours en mains, Fils de Sol«, Coton

et à Toile; Aiguille et Huile de la meilleure qua-
lité. Toute espèce de Couture faite de la meil-
leure manière. On enseigne aux Dames la ma-
nière de se servir de ces Machines.

Machines à Coudre de toute description répa-
rées et améliorées par

J. D. LAWLO.
301, Rue St. Bulpice,

Une porte de la Rue Notre-Dame,
Coin de l'Eglise Paroissiale,

   

 

Montréal,

_Un demandodesAgents. tmk—s4

Tabac en Feuilles.
LES Soussignés regoireunt actuellersent les

lots suivants de TABAC &N FEUILLES direc-
t-ment de l’Ouest, qu'ils offrent au Commerce au
dessous des prix de New-York :-

90 bets Tabac du Missouri
6“ “ _Kentucky
4C “ Brigs Wrappers
60 “ Haut-Canada

AUSSI i

40 boîtes Tabac en Feuilles du
Conuecticut

10 Boites Tabac en Feuilles de
l'Ohio

LEEMING & BUCHANNAN.
19 nov—61 smk

COMPAGHE ASSURANCE

LA ROYALE
DEUXMILLIONSSTRLN
La COMPAGNIE CONTINUE à ASSURRK

des BATISSES et des PROPRIÉTÉS de toute
description aux Conditions les plus
Favorables.
D s RISQUES sont vris à des CONDITIONS

LIBERALES sur les Vapeurs, Valse

eaux, Burges, êC,, jusqu'à l'ouverture
de lu vavigation, le printemps prochain, où à
l'anviée,

Toutes PERTES immédiatement
payéen sur preuves stisfaisantes, sans réfé-

rence au Bureau des Directeurs.

H. L. ROUTH,
AGENT.

 

 

Montréal, 9 décembre 1864.—77

AU CLERGE,

Lee soussignés ont l'honneur d'annoncer aux
Messieurs du Clergé et au public en général
wil unt commeucés à fabriquer le célèbre
TABAC EN PUUDRE connu sous le nom de
GHOS RAPÉ FRANÇAIS, et qui n'a encore
jumais été fabriqué en Canada. Ce Tabac, sous
e rapportade lu qualité, ne le cède en rien à
celui impôrté des Etats-Unis, et sera vendu à
TRKS-BAS PRIX-—soulement 50 CENTINS la
livre. En conséquence les soussigués eaperent
obtenir l'encouragement des Amalaurs de cette
qualité de Tabac.

A. Dubord & Cie,
Tabocanistes,

No. 131, Rue St, Paul
17 nov.—59 tmk à D

NORBERT JULIEN,
CORDONNIER,

No. 18, Rue Ste. Marie, No. 18,
PRES LA PLACE DALHOUSIE.

Depuis l'ouverture son magasin, Je soussi«
6 o's qu’à ve féliciter de l'encouragetent 1i-
ral qu’il reçoit de see nombreuses pratiques et

du publie en gévéral. 11a le plaisir d'annoncer
aux personnes qui aiment à patiner qu'il 89 char-
ge de MONTEKR DES LAMES sur des BOTTES
at BOTTINKE du dernier goût,

{1 & toujours ea main un assorti ect complet
de BOTTES #1 BOTTINES de tous les god's
pour hommes, femmes et enfants, ainst que ULA
QUES en CAOUONOUO de toute grandeur.

12 octobro--30—tn 0 D N, JULIEN.

 

 
 

Bockille et Otawa Railway,
OUVERT JUSQU'A OTTAWA.
Depuis MARDI, le 6me jour de Décembre,

1864, des convois marchent entre BROCKVILLE
et ARNPRIOR comme suit :

Allant au Nerd.  AM, PM. |
Brockvilles (laisse), seers 1.00 3.06 -
Arnprior (arrive) .……. 11,230 8.18

 

Allant an Sud.
» 6.45 13.10

Brockville (arrive; «11,48 4.30
Ces convois sont avee le chemin

de fer du Grand Tronc 4 Brockville. Alusi les
passagers lsissant Montréal pac l'Express du !
matin peuvent être à Aroprior lo mdme soir, d ¢ !
8.13, et ceux ui laissent Arnprior par le convol i
de l'apres-widi, 4 13.10 P M peuvent, en pre-
nent l'Express du Grand Troue 4 Brockville,
arriver à Montréa] le même soir.

le tarif puur psssmgers et fret our cette ligne
ent € Arnprior et Brockville, est comme suit :—|
Prix du passage, lère classe. .. $3.10

“ 2de classe, ,
le classe—# 100D,

  

i !

 

“

    

marchandises, 0.30
“ « ze clase “ . 0,25
«“ « Se clus “ . 0.20
“ Lard & gris (par chur). 0.40
“ Farine dp qrta © 0,28
“ Bley mts “ 0.08
“ Bel # poche “ …. 0,20
“ Effets de cage, avirons, embar

tions, &c., (par char) ..,...... 15.06
Le chemin étant de la môme largeur que celui

du Graud Tronc, le fret peut être apporté sur
ce chemin de tous les points du Canada, sans
être dubarqué à Brackville.

R. P. COOKE,
Ing. et Supt. -

—

16 déoembre—83 tm k
  

NOUVEAU MAGASIN
DE

FF Hi. IE WJ ER

J'ai ouvert un BUREAU ot un MAGASIN au
coin des

Rues Craig et Bleury,

Four la vente de FARINE de wa propre manu-
facture, en '

SAUS ET EN QUARTS.

JAS. PARKYN.
30 décembre—95 qu R k
 

DR. C. F. F. TRESTLER,
DENTISTE OANADIRN-FRANÇAIS,

199, BUECRAIG
Vis-à-vis de la rue Côté,

11 aout 1564 co 138

MAGASIN DE MEUBLES.
ADOLPHE BELANGER,

ÉBENISTE,
No. 63, — RUB BAINT-LAURENT,— No, 63 ,

Entre les Rues Vitré et Lagauchetière.

  

 

Tables, Sofas, Luvemains Ohalses de Balon
et Bergantes, Couchettes Françaises et de toutes,
autres descriptions, Commodes, Buffets de Salle, |
Obiffonniers et Mirvire, «n acsjou et en noyer
noir, &e., ke, en grande quantité et toujours
prêts à être examiné comme spécimens.

Maielau en Ori, Travercins et Oreillers, :
Les ordres sont remplis fidèlementut exécutés |

dan3 le plus court délai.
On est toujours heureux d'avoir une visite des

acheieurs.
Prix très-modérés.
10ept—1

ChemindeFerle Gran Tone,
ARRANGEMENTS D'HIVER,
Les Convois laisserunt la GAREde IngBUE

BUNAVENTURE comme suit :—.

Districts Central et de l’Ouest.
Express de jour pour Ogdensburg

Brockville, Kingston, Belleville,
Toronto, Guelph, London, Brant-
ford, Goderich, Buffalo, Dé.
troit, Chicago et tous les points
birteyaoapole

Deuvit do du do du
Train mêlé pour Kingeton et les

stations inlermediaires, à... >.

 
LeAN,  

8.15 P.M,

{ 9.45 A.M,

District de l’Est.
Train mêlé ponr Island Pond et

les Stations intermédisires | 8.004 M
Train Expres pour Island Pond

ol les ports intermédia’es..... §2.00 PM
Malle de Nuit pour Q'ébec et {

Portland d......... …...…....$10.10 PM
Convoi Express pour Rouse's Point,

es connection avec lo Chemin de
Fer Central du Vermont pour Bos-
ton, New-York,et toutes les places
dans les Etats de l'Est, à... 8.00

et 3.00

Les Convoia lninsent la Station
de ln Rue Bonaventure pour Lachine à

 

{Oe Convoilra jusqu'à Platteburg.
0. J. BRŸDUES, |

Directeur Gérant,
Montréai, 11 Déc 80

Marchandises Seches.
B. MARION

Bucuesseur de

J. L. BEAUDRY, Ecr.,

No. 180, Rue Notre-Dame.

VIENT de recevoir un grand assortiment de
Marchandies. Sèches, INDIENNES, COTTON
SOIRIK, FLANNELLH, DRAP, et touts espèce
de petites Merceries êto., oto.

3 gept 1864,

A LOUER
UN BUREAU D’AVOCAT,

RUE ST, VINCENT, No. 4,
(Au second.)

S'airesser quelos liouz,
4,uov,

J ,

48

LA MINERVE,
IMPRIMÉE ET PUBLIÉE PAR

DUVERNAY, FRERES,
RUE ST. VINOENT, No. 16.

EDITION QUOTIDIENNE.
PRIX... $6 PAR ANNEE.

EGITION SEMI-QUOTIDIENNE,
PRIX - . - $4 PAR ANNÉE.

EDITION HEBDOMADAIRE,
PRIX --. #8 PAR ANNER.

OG- PAYABLED'AVANCE.D

 

  


